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A V I S . B E R I C H T .

Depuis 1923, le s  M ém oires pu b liés par le M usée ne so n t p lu s Sedert 1923 w orden  de door het M useum  u itgegeven  Verhan-
réunis en T om es. Chaque travail, ou partie de travail, recevra d e lin g en  n ie t m eer in  B and en  vereen igd . Ieder werk, o l  gedeelte
un num éro d’ordre. La nu m érotation  prend pour po in t de départ van een werk, krijgt een  volgnum m er. De n u m m erin g  begint
le prem ier fasc icu le  du  T om e I. m et de eerste a f lev er in g  van  Deel I.

A partir de 1935, u n e d euxièm e série  de M ém oires a été consti- In 1935, w erd  eene tw eed e reeks V erh and elingen  opgericht,
tuée, les fa sc icu les en p ossèdent une nu m érotation , indépen- Het nu m m eren  der dee len  ervan  is  o n a fh an k elijk  van de tot
dante de celle  des M ém oires pu b liés jusqu 'a lors par le  M usée. dan  toe door het M useum  gepub liceerde V erh and elingen . Deze
Cette deu x ièm e sér ie  e st p lu s p articu lièrem en t consacrée à des tw eede reeks is m eer b izonderlijk  g ew ijd  aan  w erken , d ie  n íet
su jets ne présentant p as un in térêt im m éd iat pour l'exp loration  van onm idd ellijk  b e lang  z ijn  voor het onderzoek van B elgië,
de la  B elgique.
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LES ÉCHINODERMES DU FRASNIEN 
DE LA BELGIQUE

I. -  AYANT-PROPOS
F. R o e m e r  signalait déjà, en 1856, la présence, dans le Frasnien de Senzeillc, 

en Belgique, d ’une espèce du genre Melocrinus Goldfuss, q u ’il a ttribua it à 
M. hieroglyphicus  Goldfuss (Q. Il est vraisem blable q u ’il s’agissait p lu tô t de 
l ’espèce dénom m ée plus tard  M. Dewalquei par v o n  K o e n e n  (2) .

En 1868, G. D e w a l q u e  (3) m entionne, dans la liste des fossiles des schistes 
et calcaires de Frasnes, les espèces de Crinoides suivantes :

Cupressocrinus elongatus Goldfuss. ActinOcrinus muricatus Goldfuss.
Melocrinus hieroglyphicus Goldfuss? Cyathocrinus rugosus Goldfuss.
Adinocrinus annulatus Goldfuss ?

Cette liste est basée sur des déterm inations inexactes; nous n ’en retenons 
que la présence du genre Cupressocrinus (voir plus loin).

M i c h e l  M o u r l o n , en 1881 (4), se borne à reproduire la liste du Prodrom e 
de G. D e w a l q u e .

La prem ière étude d ’ensem ble consacrée aux Crinoides du Frasnien de la 
Belgique est due à J .  F r a i p o n t  (1883-1884) (5). On y  trouve la description des 
espèces recueillies par G. D e w a l q u e  dans le Frasnien de l’A rdenne et que ce

(1) F . R o e m e r  in B ro n n , 1851-1856, p . 251.

(2) Voir plus loin.
(3) G. D e w a lq u e , 1868, p . 318.
C) M . M o u r lo n ,  1881, p p . 16, 17.
(3) J . F ra ipo n t , 1883, p p . 45-68, p i. 2 à  5; 1884, p p . 106-118, p i. i .
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savant, depuis la publication de son « Prodrom e », avait revisées, m ais sans 
publier les résultats de celle mise au point.

Dans ce travail, J. F r a i p o n t  décrit les espèces ci-après :

Melocrinus hieroglyphicus Fraipont Melocrinus Chapuisi Fraipont.
(non Goldfuss). Melocrinus inornatus Fraipont.

Melocrinus Konincki Fraipont. Melocrinus obscurus Fraipont.
Melocrinus Benedeni Fraipont. Hexacrinus verrucosus Fraipont.
Melocrinus globosus Fraipont. Hexacrinus minor Fraipont.
Melocrinus mespiliformis Fraipont. Zeacrinus Beyrichi Fraipont.

11 n ’y  e s t  f a i t  a u c u n e  m e n t i o n  d u  Cupressocrinus c i t é  p a r  D e w a l q u e  e n  1 8 6 8 .

Presque toutes ces espèces ont été recueillies à Senzeillc; seuls, M. obscurus 
provient de C haudfontaine, et M. inornatus, de Boussu-en-Fagne. L’auteur 
signale en outre que l ’espèce q u ’il a cru  pouvoir assim iler à M. hieroglyphicus  
a été rencontrée par D e w a l q u e  dans diverses localités, depuis l’Entre-Sam bre- 
et-Mcuse ju sq u ’à Verviers.

Dans une étude consacrée, en 1886, aux Crinoides du Dévonien supérieur 
de l’A llem agne, v o n  K o e n e n  (*) constate que les exem plaires du Frasnien belge 
attribués à M elocrinus hieroglyphicus  par J . F r a i p o n t ,  diffèrent de l’espèce créée 
par G o l d f u s s ,  et il y  reconnaît deux espèces nouvelles : Melocrinus Dewalquei 
von Koenen et Melocrinus Fraiponti von Koenen. Le m êm e au teu r accepte, en 
outre, le bien-fondé des espèces suivantes décrites par J . F r a i p o n t  et dont
G . D e w a l q u e  lui avait com m uniqué des exem plaires du Frasnien de Senzeille :

Melocrinus Chapuisi Fraipont. Hexacrinus verrucosus Fraipont.
Melocrinus Benedeni Fraipont.

En ce qui concerne M. Benedeni, v o n  K o e n e n  lu i conserve ce nom  spécifique, 
m ais considère cette espèce com m e identique à M elocrinus m inu tus  T renkner (2). 
S’il en est bien ainsi, ce que nous ne pouvons contrôler faute du m atériel néces­
saire, la p rio rité  est acquise au nom  proposé par T r e n k n e r  et M. Benedeni doit 
tom ber en synonym ie.

La liste des Crinoides du Frasnien de l’A rdenne publiée par J . G o s s e l e t , en 
1888 (3), découle du m ém oire de J . F r a i p o n t  (1883-1884); les m êm es rem arques 
y sont pertinentes.

En 1908, nous avons fait connaître, sous le nom  de M elocrinus Dorlodoti,

(*) A. v o n  K oen en , 1886, pp. 99-118, pi. 1 et 2.
(2) T r e n k n e r , 1867, p. 27, pi. 4, fig. 61. — Cf. v o n  K oen en , 1886, p. l i i .
(3) J. G o s s e l e t ,  1888, p . 454.
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un Crinoïde nouveau du Frasnien m oyen (zone à Reticularia pachyrhyncha, F2i) 
de Boussu-en-Fagne (l).

La m êm e année, nous figurâm es, en le s ignalan t b rièvem ent (2), un  calice 
de D actylocrinus Rey richi (Fraipont) recueilli par nous au m êm e gisem ent.

F. A. B a t i i e r  décrivit en 1919 (3) les bras et, en 1926 (4), la pa tina  du calice 
d ’un  Cupressocrinus nouveau (Cupressocrinus gibber), de la m êm e provenance 
que les deux pièces qui précèdent.

La découverte, en 1934, de restes d ’O ursins dans le Frasnien de l ’Ardenne 
nous am ena à les décrire (1935) (5). Nous avons ainsi fait connaître, de ce groupe 
systém atique, trois espèces nouvelles :

Xenocidaris Caheni. 
des schistes à Leiorhynchus form osus  F2e, de Boussu-en-Fagne;

Devonocidaris Hacquaerti et Devonocidaris Dumoni, 
du m arbre no ir de Golzinne, F2IIIc(m ), partie supérieure du Frasnien moyen du 
bord nord  du bassin de N am ur; la prem ière de ces deux espèces a été recueillie 
près de la ferm e de Falnuée, su r l ’O rneau; la seconde, dans divei’ses carrières aux 
points N am ur 10, 36; Spy 6171, 37 et 38.

Enfin , dans un m ém oire consacré à la faune des schistes de M atagne (e), 
nous avons décrit un  fragm ent im portan t d ’un  calice de M elocrinus h ierog ly­
phicus, recueilli par nous dans les sédim ents de l ’envasem ent term inal d ’u n  des 
cinq récifs F2j des Terniats, c’est-à-dire dans les schistes de M atagne F3b. Gise­
m ent : Couvin 8706c.

L’exploration u ltérieure du Frasnien  de la Belgique nous a perm is d ’en rich ir 
les collections du Musée d ’un m atériel rem arquable qui, avec les séries très im por­
tantes d ’Échinoderm cs du m êm e étage existant déjà dans les collections de 
l’Institu tion , fait l’objet de la présente étude.

0) MAILLIEUX, 1908a, p. 252, fig. in textu.
(2) Idem, 1908è, p. 289, fig. in textu.
(3) B a t h e r ,  F. A., 1919, pp. 129-136, fig. 1 à 4 m textu. '
(4) Idem, 1927, pp. 39 à 41, fig. 1-5 in textu.
(5) M a i l l i e u x ,  1935, pp. 1-16, pi. 1 et 2.
(6) Idem, 1936, p. 14, pi. 1, fig. 1-1 b.
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IL — DESCRIPTION DES ESPÈCES

A .  PREM IÈRE PARTIE : BLASTOÏDES ET CRINOIDES

E m b r a n c h em en t  : E C H I N O D E R M A T A  

S o u s -e m b r a n c h e m e n t  : P E L M A T O Z O A  

C l a s s e  : B L A S T O I D E A  Say.

O r d r e  EUBLASTOIDEA B a t h e r .

F a m i l l e  PENTREMITIDAE » ’O r b i g n y  1849.

G en re  PENTREMITIDEA d ’O rb ign y  1849.

S y n o n y m ie  : »ENTATHEMATITES F. R o e m e r  1851 (non S o w e r b y  1828). 
PENTREMITIDIA Q u enstedt  1876.

Calice pyram idal, en form e de m assue ou de clou; base conique ou sub­
conique, allongée, composée de 3 plaques; face supérieure convexe ou tronquée. 
P laques radiales en form e de V, au nom bre de 5. C ham ps pseudo-am bulacraires 
courts, étroits. P laque en form e de lancette cachée plus ou m oins com plètem ent 
par les plaques latérales. P laques in terrad iales ou deltoïdes très petites, can ton­
nées généralem ent à la lace ventrale du calice et ra rem en t visibles latéralem ent. 
O uvertures du som m et (spiracles) sim ples, rarem ent doubles. Hydrospires au 
nom bre de 3 à 9.

Pentremitidea a f f .  adeliensis (F. R o e m e r ) .
Confer :

Prritremites eifeliensis F. R o e m e r , 1851, p. 280; S c h u l t z e ,  1867, p. 223, pi. 13, fig. 5; 
F. R o e m e r , 1876, pi. 27, fig. 18a-b.

Horizon stratigraphique et gisem ent :
Récif à Am phipora  (facies m arb re  Sainte-A nne), F2h : Beaum ont 6303«. 

7 exem plaires.

P ar leu r aspect claviform e, la disposition et la form e des plaques basales, 
des plaques radiales et du cham p pseudo-am bulacraire ainsi que par le nom bre 
et la disposition des spiracles, nos exem plaires ne paraissent guère s’écarter de 
Pentremitidea eifeliensis (F. Roem er), espèce du Dévonien moyen de l’Eifel.
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L’état de conservation de notre m atériel ne perm et toutefois pas, avec l ’espèce 
m ésodévonienne, une identification absolue que rendrait d ’ailleurs dubitative, la 
différence d ’âge des sédim ents qui les renferm ent.

Conditions de g isem ent : dans la masse du calcaire récital.

C l a s s e  : C R I N O I D E A  M i l l e r .

O r d r e  CAMERATA W a c h s m u t h  e t  S p r in g e r .

F a m i l l e  MELOCRINIDAE Z í n  i e l  e m .  W a c h s m u t h  e t  S p r i n g e r .

G en re  MELOCRINUS G o ld f u s s .

S y n o n y m ie  : MELOCRINITES G o l d f u s s  182G; B a s s l e r  1938.
MELOCRINUS A g a s s iz  1835; Z itt ei. 1879; W a c h s m u t h  et S p r in g e r  1881 et 1897;

R a t h e r  1900, etc.
ASTROCRINITES C o n ra d  1840 (non A u c t .) .
ASTROCRINUS B a t h e r  1900.
CASTANOCRINUS F. R o e m e r  1855.
CLONOCRINUS Œ H L e r t  1879 (non Q uen sted t).
C.YSTOCRINUS F. R o e m e r  1860.
PROCTENOCRINUS J aekei. 1918.
TURBINICRINITES TROOST 1850.
TURBINOCRINUS W a c h s m u t h  et S p r in g e r  1881.

N on CTENOCRINUS B ronn  1840.

Calice en form e de poire ou de m elon, à base m onocyclique. Plaques basales 
au nom bre de quatre : 3 pentagonales, la 4" hexagonale. Plaques radiales hexa­
gonales; celles de 3° rang  sont axillaires. Plaques interradiales au nom bre de 
8 à 10, plus nom breuses dans l ’in terrad ius anal. Deux plaques distichales. Géné­
ralem ent pas d ’inlerdistichales. Toit ou face ventrale bom bé, à plaquettes solides. 
Anus non prolongé en tube, subcentral (Castanocrinus selon F. R o e m e r )  ou excen­
trique (Melocrinus s. str. selon F. R o e m e r ) .  Bras au nom bre de 5 à une seule 
rangée, accolés par paires sur toute leu r longueur, et po rtan t des p innules. Tige 
ronde ou elliptique, à surfaces articulaires radiées et à canal central arrondi.

Melocrinus hieroglyphicus ( G o l d f u s s ) ,  e m .  v o n  K o e n e n .

Melocrinites hieroglyphicus G o ld f u s s ,  1826, p. 197, pi. 60, fig. 1.
Melocrinus hieroglyphicus F. R o em er  in B r o n n , 1851, p. 251, ex parte, p i.  4, f ig .  iOa-c; 

Q u e n s te d t , 1876, p. 613, pi. l i i ,  f ig . 39 à 41, non f ig . 42; W a c h s m u th  et S p r in g e r ,  
1881, p . 121; v o n  K oen en , 1886, p . 103, p i. 1, f ig . 1 a-g; M a il l i e u x ,  1936, p . 14, p i.  1, 
f ig . 1 -16 .

N on  : Melocrinus hieroglyphicus J. F r a ip o n t , 1883, p. 56, pi. 2, 3, pi. 4, fig. 1 à 5;
J. C la r k e ,  1885, p. 402, pi. 6, fig. 20; W h id b o r n e , 1907, p. 201, pi. 24, fig. 1-16.

Horizons stratigraphiqu.es et gisem ents :

a) Schistes à Reticularia pachyrhyncha, F2i : Couvin 61586; Olloy 16; 
Surice 1; Senzeille 6840; D urbuy 7838. 99 exem plaires.
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5) Récif à Acervularia, F2j : Couvin 6158c. 2 exem plaires.
c) Schistes de M atagne, F3b : Couvin 8706c. 1 exem plaire.

Les caractères de cette espèce, insuffisam m ent établis par la description trop 
som m aire et la figuration  de G o l d f u s s  (*), ont été fixés par v o n  K o e n e n  en 
1886 (2), m ettan t fin à de m ultip les confusions. L’aspect p irifo rm e du calice, 
son toit bom bé, la disposition et I o rnem entation  des plaques radiales et in te r­
radiales d ’un  certain nom bre de calices de M elocrinus du Frasnien de l ’Ardenne, 
conduisent à identifier ces exem plaires à l ’espèce de G o l d f u s s ,  telle q u ’elle a été 
précisée par v o n  K o e n e n .

Le locus typicus  du  liolotype de M elocrinus h ieroglyphicus  est Stolberg, 
près d ’Aix-la-Chapelle. En A ngleterre, W i u d b o r n e  a signalé, dans le Dévonien 
supérieur de Lum m aton, une form e q u ’il rapporte avec doute à la m êm e espèce 
et qu i en paraît assez voisine, m ais non identique.

Conditions de g isem ent :

a) F2i : dans les sédim ents d ’envasem ent des flancs de récifs F2j et dans 
ceux qui te rm inen t l ’envasem ent des récifs F2h.

b) F2j : dans la masse du calcaire récifal.
c) F3b : dans les sédim ents de la phase term inale  de l’envasem ent d ’un

des récifs F2j du groupe des Terniats.

Melocrinus rugosus ( T r e n k n e r ) .

Melocrinus hieroglyphicus F . R o e m e r  in  B r o n n , 1856, p . 251 ex parte ( le s  e x e m p la ir e s  de
Senzeille seuls); D e w a lq u e , 1868, p . 318; M o u r lo n ,  1881, p . 16; J . F r a ip o n t , 1883,
p . 56, p i. 2 , 3 , 4 f ig .  1, 2 , 4 , 5 , non f ig . 3; Cl a r k e , 1885, p . 402, p i. 6 , f ig . 20; Go sse l e t ,
1888, p . 454 ex parte. N o n  G o ld f u s s ,  1826.

Actinocrinus rugosus T r e n k n e r , 1867, p . 28, p i . 4 , f ig .  62.

Melocrinus Dewalquei v o n  K o en en , 1886, p . 109, p i .  2 , f ig .  4a-c.

Horizons stratigraphiques et g isem ents :

A. —  Régions m éridionale, orientale et centrale du bassin de D inant :

a) Schistes à Reticularia pachyrhyncha, F2i : Couvin 61585; Olloy 16;
Senzeille 6840; Surice 1; Sautonr 67895; D urbuy 7838; H am oir 7754. 408 exem ­
plaires.

i1) Les figures données par R o e m e r  (1856) ne sont que la reproduction de celles de 
G o ld f u s s  (1826).

(2) A . v o n  K oen en , 1886, pp. 106, 107, pi. 1, fig. 1 a-g.
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B. —  Bord nord du bassin de D inant :

a) Schistes et calcaires de Gougnies, F2IIb : La Buissière (pi. Merbes-le- 
Château). 1 exem plaire.

C. -— Bord nord du bassin de N am ur :

a) Schistes et calcaires de Bovesse, F211I1) : Spy 6169. 1 exem plaire.

D. —  Bord sud du bassin d'Aix-la-Chapelle :

Schistes et calcaires de C handlerilaine-Em bourg (pi. Chênée). 1 exem plaire.

A. v o n  K o e n e n  (x) a séparé de Melocrinus hieroglyphicus  Goldfuss, avec 
lequel F r a i p o n t  l ’avait confondue, une form e particu lièrem ent abondante dans 
le Frasnien m oyen de la Belgique, à laquelle il a donné le nom  de Melocrinus 
Deujalquei, tou t en reconnaissant q u ’elle est identique à « A ctinocrinus  » rugosus 
T renkner 1867, de l ’Iberger Kalk d ’O hnem annsbrinck . 11 convient de restituer à 
cette espèce, le nom  créé par T r e n k n e r .  Elle se d istingue de l ’espèce de G o l d f u s s  

p ar son calice plus allongé, o ffran t l'aspect d ’une pyram ide pentagonale et par 
son toit m oins bom bé, v o n  K o e n e n  a d ’autre part fait ressortir les différences 
relatives à la form e et à la disposilion des plaques du calice des deux espèces, 
celles qui couvrent le toit de Melocrinus rugosus, no tam m ent, étant p lus petites 
et plus nom breuses que chez M elocrinus hieroglyphicus. En outre, l’o rnem en ta­
tion des plaques est nettem ent différente chez les deux espèces. La description 
détaillée de Melocrinus hieroglyphicus  donnée par J . F r a i p o n t  (,*) ne s’applique 
nu llem ent à cette dern ière espèce, m ais à Melocrinus rugosus (Trenckner), dont 
l ’o rnem entation  typique est mise en évidence p a r les figures 1 et 2, planche 2; 
1, 2, 4 et 5, p lanche 4, du m ém oire de J. F r a i p o n t .

L’espèce est connue dans l ’Iberger Kalk et dans le Frasnien m oyen de 
l ’A rdenne.

Conditions de gisem ent :

a) F2i : com m e pour l ’espèce qui précède.

b) F2IIb : L’exem plaire de La Buissière a été recueilli parH ouzE vu d e  L e i i a y e  

dans les sédim ents schisteux qui recouvrent un récif de m arbre Sainte-Annc.

c) F211lb : Nous ne connaissons pas exactem ent les conditions de gisem ent 
de l’exem plaire du  gîte Spy 6169.

d) Les conditions de g isem ent de l ’exem plaire d ’E m bourg nous sont 
égalem ent inconnues.

i1) A .  v o n  K oen en , 1886, p p . 105 et 109.

(2) J . F r a ipo n t , 1883, p p . 40 à 54.
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Melocrinus globosus J. F r a i p o n t .

Melocrinus globosus J. F r a ip o n t , 1883, p. 61, pi. 5, fig. 1-4; J. G o s s e l e t ,  1888, p. 454.

Horizon stratigraphique et gisem ents :
Schistes à Reticularia pachyrhyncha, F2i : Couvin 6158b; Olloy 16; Senzeille 

6840; Surice 1; Sud de C erfontaine (pi. Froidchapelle). 143 exem plaires.
Calice de taille réduite, très globuleux, à face ventra le  assez plane; l’o rne­

m entation  des plaques se rapproche beaucoup de celle des plaques de Melocrinus 
rugosus, dont l’espèce diffère par sa form e générale, pa r ses plaques basales très 
surbaissées el très réduites, par l égalité de taille des radiales prim aires, secon­
daires et tertiaires et des in terradiales de p rem ier et de second ordre. L’anus, 
excentrique, est situé en tre deux bras et en touré  de petites plaques.

Melocrinus globosus n ’est connu que dans le FTasnien de l’A rdenne.
Conditions de gisem ent ; dans les sédim ents d ’envasem ent des flancs des 

récifs F2j.

Melocrinus Konincki J. F r a i p o n t .

Melocrinus Konincki J. F r a ip o n t , 1883, p . 58, p i .  4 , f ig .  6-8; J. G o s s e l e t ,  1888, p . 454.

Horizon stratigraphique et gisem ents :
Schistes à Reticularia pachyrhyncha, F2i : Couvin 88, 6158b; Olloy 16; Sen­

zeille 6840. 29 exem plaires.
Calice p iriform e, caractérisé par l ’a rrangem ent et l’ornem entation de ses 

plaques et par son toit légèrem ent bom bé. Plaques basales bien développées, à 
peu près perpendiculaires aux prem ières radiales. C inq séries de deux radiales 
disticliales sont axillaires pour les bras. In terrad ius anal m o n tran t une plaque 
in terradiale de prem ier rang , trois de deuxièm e rang , quatre  de troisièm e rang , 
quatre  de quatrièm e rang , puis deux plus petites. Dans chacun des quatre autres 
in terrad ius, il y a : une in terrad ia le de p rem ier rang , deux de deuxièm e rang , 
deux de troisièm e rang , trois de quatrièm e rang , puis une série de petites plaques 
en nom bre indéterm iné, groupées en tre la base des bras. Toit ou face ventrale 
revêtu de petites plaques sem blables à celles des faces latérales supérieures de la 
région dorsale. Anus petit, placé excentriquem ent en tre  deux bras et délim ité par 
une dizaine de petites plaques peu saillantes, form ant une sorte de proboscis ru d i­
m entaire. O rnem entation des plaques consistant en petites saillies rect¡lignes, à 
disposition rayonnante, se réunissant parfois deux à deux vers le centre e t se p ro ­
longeant tou jours d ’une plaque à l ’autre, donnan t à l ’ornem entation  du calice 
un aspect étoilé dont les rayons s’unissent les uns aux autres par-dessus la suture 
des plaques.

L’espèce n ’a encore été signalée que dans le F rasnien m oyen de l’Ardenne.
Conditions de g isem ent : dans les sédim ents d ’envasem ent des flancs des 

récifs F2j ou dans les couches recouvrant le sommet des récifs F2h.
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Melocrinus Fraiponti v o n  K o e n e n .

Melocrinus hieroglyphicus J. F r a ip o n t  ex parte, 1883, pi. 4, fig. 3 (coei, exclus.). 
Melocrinus Fraiponti v o n  K o en en , 1886, p. 105.

Horizon stratigraphique et gisements :

Schistes à Reticularia pachyrhyncha,  F2i : Olloy 1 6 ;  Rochefort 6 2 1 8  ex parte. 
16 exem plaires.

A. v o n  K o e n e n  a séparé de Melocrinus Dewalquei ( =  M. rugosus), la form e 
représentée par .1. F r a ip o n t  (1883) planche 4, figure 3, dont le calice, un peu 
m oins pyram idal que celui de l’espèce précitée, présente un  genre d ’ornem en ta­
tion très spécial. Ce dern ier consiste généralem ent en rayons assez réguliers, 
saillants, partan t d ’un cercle ou anneau placé au centre des plaques, chacun de 
ces rayons aboutissant à l’un des angles de la plaque. Sur certaines plaques, 
cette disposition est m oins régulière. Toil du calice peu bom bé. Position de l’anus 
non encore repérée.

Espèce connue seulem ent dans le Frasnien de l’Ardenne.

Conditions de gisem ent : dans les sédim ents d ’envasem ent des flancs des 
récifs F2j.

Melocrinus Dorlodoti M a i l l i e u x .

Melocrinus Dorlodoti M a il l i e u x ,  1908, p . 252, f ig .  A et B m textu.

Horizon stratigraphique et gisement :

Schistes à Reticularia pachyrhyncha,  F2i : Couvin 6158b. 1 exem plaire 
(Holotype).

Espèce ayant à la fois certains rapports avec Melocrinus rugosus e t Melocri­
nus Konincki. Ainsi que la prem ière de ces deux espèces, la nôtre possède deux 
in terrad ius plus larges que les trois autres. De m êm e que chez Melocrinus 
Konincki, l ’in terrad ius anal possède trois plaques de deuxièm e rang . L’o rnem en­
tation des plaques, voisine de celle de Melocrinus Konincki, consiste en saillies 
rayonnantes, rectilignes, m ais qui, contra irem ent à l’espèce précitée, ne traver­
sent pas les gouttières rectilignes qui séparent les plaques.

Melocrinus Dorlodoti n ’est connu que du Frasnien de l’Ardenne.

Conditions de gisement : dans les sédim ents d ’envasem ent des flancs d ’un 
récif F2j.
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Melocrinus mespiliformis J. F r a i p o n t .

Melocrinus mespiliformis J. F r a ip o n t , 1883, p. 63, pi. 5, fig. 8-10; G o s s e i .e t ,  1888, p. 454.

Horizon stratigraphique et gisements :
Schistes à Reticularia pachyrhyncha,  F2i : Couvin 6158b; Olloy 16; Sautour 

6137, 6789b; Surice 1, 7391; Froidchapelle 7041; au Sud de G erfontaine; Scn- 
zeille (point non repéré); Senzeille 6840; Barvaux (Tour du Diable); D urbuy 7838; 
en tre W arre et Tohogne (pi. llam oir). 265 exem plaires.

Calice très globuleux, en form e de nèfle; basales faib lem ent surbaissées; 
radiales prim aires, secondaires et tertiaires, in terradiales de p rem ier et de deu­
xièm e rangs de dim ensions sensiblem ent égales. P our chaque radius, aux radiales 
de troisièm e ran g  succède une paire de radiales disticliales. In terrad iales secon­
daires et tertiaires groupées par paires, et suivies de petites plaques polygonales 
irrégulièrem ent disposées en tre les bras. In terrad ius anal de môm e im portance 
que les autres in terrad ius. Anus excentrique, placé en tre  deux paires de bras et 
entouré de 7 à 8 petites plaques plus ou m oins élevées, constituan t une sorte de 
proboscis rud im entaire . Toit pentagonal, relevé au centre. Plaques dépourvues 
d ’ornem ents.

L’espèce, abondam m ent répandue dans le F rasnien de l’Ardenne, n ’est pas 
encore connue ailleurs.

Conditions de gisement : dans les sédim ents d 'envasem ent des flancs des 
récifs F2j, quan t aux gîtes exactem ent repérés.

Melocrinus inornatus J. F r a i p o n t .

Melocrinus inornatus J. F r a ip o n t , 1884, p. 105, pi. 1, fig. 1; G o s s e l e t ,  1888, p. 454.

Horizons stratigraphiques et gisements :

A. —  Rord sud et région centrale du bassin de Dinant :

á) Récif à D isphyllum ,  F2d : Couvin 6149. 3 exem plaires.
b) Schistes à Reticularia pachyrhyncha,  F2i : Couvin 88, 6148b; Senzeille 

6840. 11 exem plaires.

B. —  Bord sud du bassin d'Aix-la-Chapelle ;
Schistes et calcaire de C haudfontaine (pi. Chênée). 1 exem plaire.

C. — Partie centrale du bassin d ’Aix-la-Chapelle :
a) Calcaire dolom itique de Visé : ¡Nord de D alhem , vallée de la Berw inne 

(pi. Visé). 1 exem plaire.

Espèce de grande taille; calice globuleux. Toit pentagonal, faiblem ent ondulé 
dans la direction des bras. Basales bien développées et de m êm e taille. Radiales
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de prem ier, deuxièm e et troisièm e ordre, de g rande taille et de dim ensions sensi­
blem ent égales, ainsi que les cinq in terradiales de p rem ier ordre. In terradiales de 
deuxièm e ran g  groupées deux par deux et un peu plus petites que les précédentes. 
Chaque radius porte deux rangées de deux radiales distichalcs; les plaques de la 
deuxièm e rangée, plus petites que celles de la prem ière, sont axillaires pour les 
bras. Pas d ’interdistichales. Interradiales de deuxièm e ordre supportan t deux ou 
trois rangées de plus petites plaques. Anus inconnu. Les plaques sont dépourvues 
d ’ornem ents.

Espèce non encore signalée en dehors du Frasnien belge.

Conditions de (jisement :

a) dans la masse du calcaire récif al F2d;

b) dans les sédim ents d ’envasem ent F2i, soit des flancs des récifs F2j, soit 
du som m et des récifs F 2h ;

c) Conditions mal définies en ce qui concerne les exem plaires du Frasnien 
du bassin d ’Aix-la-Chapelle.

O r d r e  CAMERATA W a c h s m u t h  e t  S p r in g e r .

F a m il l e  HEXACRINIDAE W a c h s m u t h  e t  S p r i n g e r .

G en re  HEXACRINUS Austin.
S y n o n y m ie  : HEXACRINITES A u s t in  1843; B a s s l e r  1938.

HEXACRINUS A u s t in  1844; S andberger 1856; S c h u l t z e  1867; Z itt el  1879; W a c h ­
s m u t h  e t  S p r in g e r  1881 e t  1887; B a t h e r  1900; W .  E .  S c h m id t  1934, etc.

TRIPLARICRINITES G o l d f u s s  ( n o m e n  m a n u s c r . ) .
TRIPLARICRINUS Z itt el  1879.

Calice cupuliform e, de contour hexagonal, dont la face dorsale ne se compose 
que des plaques basales et des plaques radiales, ces dernières com prenant en outre 
une large plaque anale. Basales subégales, au nom bre de trois. Radiales (5) larges, 
subquadrangulaires, excavées à leu r partie supérieure pour l’insertion des cos­
tales. P laque anale généralem ent d ’une taille se rapprochan t de celle des radiales, 
m ais obtusém ent angulaire au bord in férieu r et largem ent tronquée au som m et. 
Costales (1 ou 2) petites. Q uand deux costales sont présentes, elles sont étro ite­
m ent unies et form ent une « syzygie ». Toit ou face ventrale faib lem ent convexe 
ou hém isphérique, form é de plaques plus ou m oins couvertes de nodosités. Bras 
généralem ent composés de dix troncs robustes, po rtan t de petits bras placés par 
intervalles de l ’un  et de l’autre côté de chaque bras principal. Tige ronde, dont le 
canal axial est petit et circulaire.
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Hexacrinus minor J. F r a i p o n t .

Hexacrinus minor J. F r a ip o n t , 1884, p. 110, pi. 1, fig. 4«, b; G o s s e l e t ,  1888, p. 454.

Horizon stratigraphique et gisements :
Schistes à Reticularia pachyrhyncha,  F2i : F roidchapelle 7041; Senzeille 

6839, 6840; Barvaux-sur-O urthe, près du cim etière (pi. D urbuy). 8 exem plaires.

Hexacrinus  de très petite taille, à calice globuleux. Trois basales hexagonales, 
bombées du  côté externe; cinq radiales bien développées, dont trois, pentago­
nales, reposent d irectem ent sur le som m et des basales et deux, hexagonales, 
s’em boîtent en tre  le som m et de deux basales; une plaque anale s’em boîtan t en tre 
le som m et de deux basales, étroite, lancéolée et plus longue que les radiales. Les 
cinq basales supporten t chacune deux costales, form ant une syzygie et fortem ent 
recourbées à l ’extérieur. La deuxièm e costale de chaque groupe est axillaire poul­
ies bras. Toit fortem ent bom bé, couvert de petites plaques irrégu lièrem ent dispo­
sées et po rtan t de nom breux tubercules à som m et arrond i. Bras inconnus.

Conditions de gisement : dans les sédim ents d ’envasem ent des flancs des 
récifs F 2j.

Hexacrinus v e r r u c o s u s  J. F r a i p o n t .

Hexacrinus verrucosus j .  F r a ip o n t , 1884, p. 108, pi. 1, fig. 3; A. v o n  K oen en , 1886, p. 113,
p i.  1, f ig .  2a-c et 5; J. G o s s e l e t ,  1888, p . 454.

Horizon stratigraphique et gisements :
Schistes à Reticularia pachyrhyncha,  F2i : Couvin 6158b; Senzeille 6840. 

4 exem plaires.

Calice cupuliform e, globuleux, de taille assez réduite, à peu près aussi large 
que hau t. Trois basales hexagonales, plus larges que hautes, dont deux de m êm e 
taille, la troisièm e étant un peu plus petite; la partie  inférieure de ces plaques 
porte de fines stries concentriques. Radiales beaucoup plus larges que hautes et 
de taille à peu près égale, extérieurem ent bom bées; trois sont pentagonales; deux, 
de contour hexagonal, s’em boîtent en tre  le som m et de deux basales. La plaque 
anale, peu fidèlem ent représentée par J. F r a i p o n t  (*), a été plus exactem ent 
figurée et décrite par v o n  K o e n e n  (2). Elle est allongée, plus longue et plus étroite 
que les radiales et elle s’em boîte en tre le som m et de deux basales; son contour est 
pentagonal. Chacune des radiales supporte deux costales form ant une syzygie, 
déprim ées au m ilieu, fortem ent déjetées vers l’extérieur, et dont la seconde de

P) J . F r a ip o n t , 1884, p i. 1, f ig .  3c.

(2) A . v o n  K oen en , 1886, p . 114, p i .  1, f ig . 2b.
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chaque groupe est axillaire pour les bras. Toil fortem ent bom bé, com posé de 
petites plaques polygonales ornées, chacune, d ’un tubercule saillant, arrondi. 
Anus subcentral. Bras et tige inconnus.

Conditions et g isement : dans les sédim ents d ’envasem ent des flancs des 
récifs F2j.

Hexacrinus tauiensis nov. sp.
(PI. II, fig. 1, la .)

Etymologie : de Fania, la Fagne.

Horizon stratigraphique et gisements :
Schistes à Reticularia pachyrhyncha,  F2i : Couvin 7602; Senzeille 6840; 

Surice 1. 3 exem plaires.

Calice élancé, p iriform e, à hase cupuliform e. Il m esure : de la base du 
calice au som m et des radiales, 17 m m .; de la base du calice au som m et du toit, 
27 m m .; diam ètre : 19 m m . Trois basales, dont deux de m êm e (aille, la tro i­
sième étant un  peu p lus grande. Leur hau teu r atte in t 7 m m .; deux d ’en tre  elles 
ont 9 m m ., l’autre 11 m m . de la rgeur; ces plaques, de contour hexagonal, sont 
plus larges que liantes et porten t, à la base, un  bourrelet assez prononcé, qui 
entoure le cercle, de 3,5 m m . de d iam ètre, où se rattache le som m et de la tige. 
C inq radiales subégales, m esuran t 11 m m . de h au teu r et 9 m m . de la rgeur au 
som m et. Trois sont pentagonales et s’insèrent chacune au som m et d ’une basale; 
les deux autres, hexagonales, s’em boîtent en tre  le som m et de deux basales. Cha­
cune des radiales s’éehancre au som m et pour recevoir un groupe de deux costales 
brèves, form ant une syzygie, assez fortem ent inclinées à l'ex térieur et dont la 
plus élevée est axillaire pour les bras. Plaque anale pentagonale, m esurant 
11 m m . de hau teur, 4 m m . de largeur au som m et et 7 nun . de la rgeur à la base; 
elle s’em boîte en tre  h' som m et de deux basales. La surface des plaques de la face 
dorsale de la patina est lisse. Face ventrale, ou toit, fortem ent bom bée, composée 
de petites plaques polygonales dont chacune porte un tubercule saillant, arrond i, 
au som m et orné de granulations irrégulières. Anus m arginal.

Notre espèce, par sa grande taille et par la form e élancée de son calice, se 
rapproche de la form e m ésodévonienne Hexacrinus piriformis  Schnitze ( ') , mais 
ses basales sont relativem ent m oins hautes, sa plaque anale est quelque peu d if­
férente, son galbe est plus élancé. Elle offre certaines analogies avec Hexacri­
nus in fund ibu lum  von Koenen (2) et avec Hexacrinus angulosus von Koenen (,1)

(*) S c h u l t z e , 1867, p . 188, p i. 10, f ig .  1 - lc .  L o c . : Ger o lstein  e t K e r pe n .
(2) A. von K oenen, 1886, p . 112, p i. 1, f ig . 3a-c.
(3) Idem , 1886, p . 112, p i. 1, f ig . 6a-d.

2
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du  Frasnien de B reiniger Berg, près de Stolberg, m ais la taille de ces deux 
espèces est beaucoup m oindre que celle d ’Hexacrinus fontensis, dont le to it est 
d ’autre part, com plètem ent différent.

Conditions de gisement : dans les sédim ents d ’envasem ent des flancs de 
récifs F2j, excepté l’exem plaire du gîte Couvin 7602.

G en re  ARTHROACANTHA H. S. W il l ia m s .

S y n o n y m i e :  PLATYCRINUS A. R o e m e r  1850 {ex p a r t e ) (non  M i l l e r ) .
ARTHROACANTHA W il l ia m s  1883; W a c h s m u t h  e t  S p r in g e r  1885; W . E 

S c h m id t  1915 e t  1934; B a s s l e r  1938.
HYSTRICRINUS H in d e  1885; O. F ollmann 1901.
ARTHRACANTHA H inde  1885; S. A. M il l e r  1889; W a c h s m u t h  et S p r in g e r  1897;

A. O . T h o m a s  1920; G o l d r in g  1923.
PLATYHEXACRINUS W. E. SCHMIDT 1912; MAILLIEUX 1938.

Calice dont les plaques, disposées com m e celles d'Hexacrinus, sont couvertes 
de nom breux tubercules perforés portan t une épine m obile. Trois basales larges, 
subégales, pentagonales. Cinq radiales, dont trois reposant chacune sur le som ­
m et d ’une basale, les deux autres s’em boîtan t chacune en tre  le som m et de deux 
basales. Ces cinq plaques s’échancren t à leur som m et pour recevoir chacune, un 
groupe de deux costales en syzygie, dirigées ex térieurem ent et dont les supérieures 
sont axillaires pour les bras. Trois ou quatre disticbales petites, courbées ex térieu­
rem ent, séparées par des interaxillaires ou en contact la téralem ent. In te rb ra ­
chiales nom breuses, couvertes de tubercules porte-épines com m e les plaques 
basales et radiales. Une plaque anale spéciale, de dim ensions subégales aux 
plaques radiales et égalem ent ornée de tubercules perforés. Bras dichotom es, 
bisériés, po rtan t des p innules de taille m odérée. Anus excentrique. Tige circu ­
laire, aux articulations radiées.

A cause de la ressem blance des nom s Arthroacantha  et Arthracanthus, ce 
dern ier donné an térieurem ent par S c i i m a r d a  à un  genre d ’infusoires, H in d e  

(1885) a rem placé le nom  générique Arthroacantha  par Hystricrinus, m ais 
W a c h s m u t h  et S p r i n g e r  (*) on t reje té  cette proposition parce que « Arthroa­
cantha  is a different word from  Arthracanthus, a lthough  of the same etym o­
logy, and of sim ilar construction, and there are o ther nam es of recognized 
standing  in natu ra l history, w hich bear a closer ressem blance to p rio r nam es 
than  this ». Par la suite, ces auteurs ont adopté la form e Arthracantha  propo­
sée par H in d e  en 1886. W . E. S c h m id t  (1915) puis B a s s l e r  (1938) ont rétabli la 
form e p rim itive du nom  générique Arthroacantha.

i1) W a c h s m u th  et S p r in g e r , 1885, p p . 116, 117.
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Arthroacantha Giltayi nov. sp.
(PI. I, fig . 1-20.)

Étym ologie : l’espcce est dédiée à la m ém oire de feu Louis G i l t a y ,  notre 
regretté  collègue et am i, en son vivant, conservateur au Musée royal d ’Histoirc 
naturelle de Belgique.

Horizons stratigraphiques et g isem ents :
a) Schistes à Spirifer bisinus, F21> : Couvin 40a (9 m . et 11 m . au-dessus du 

contact en tre  F2a et F2b), 6149a; Chim av 7994.
Nombreuses plaques et épines, parm i lesquelles les pièces choisies com m e 

types. 4
b) Schistes à L d o rh yn ch u s m egistanus, F2f : Couvin 42c. 1 plaque.

Calice de taille relativem ent g rande à l’âge adulte, en  form e de cône ren ­
versé, légèrem ent tronqué par le disque d ’attache de la lige et se développant 
plus rapidem ent aux basales q u ’aux radiales, celles-ci étant d ’autre p a rt plus ou 
m oins bom bées vers leur extrém ité supérieure. Disque ventral à peu près 
inconnu. Plaques basales, radiales et anale très finem ent granulées, bordées 
d ’un m ince lim be ou liséré périphérique de fines stries concentriques et cou­
vertes de nom breux tubercules perforés, de taille variable, m ais relativem ent 
assez forts et assez saillants et plus larges à la base q u ’au som m et. Ces tu b e r­
cules, supports des épines articulées, sont assez irrégulièrem ent répartis sur 
les plaques. Plaques basales au nom bre de trois, de taille à peu  près égale, 
tronquées à la partie  inférieure par le disque d ’attache de la lige et offrant le 
contour d ’un trapèze renversé dont le som m et (partie inférieure des basales) est 
très étroit, et la base (partie supérieure des basales), très large. La su tu re de ces 
plaques est bien visible. Leur plus grande largeur dépasse tou jours leur h au ­
teur. Des m esures prises sur des plaques basales d ’individus à des stades onto- 
géniques différents nous ont fourni les données suivantes :

DIMENSIONS.
STADES

T rès jeune. A dolescent. Adulte. G érontique.

H auteur ................................... 5 m m . 11,5 mm. 14 mm . 20 m m .
L argeur au som m et ........... 7 mm . 15,5 m m . 17 m m . 22 m m .
L argeur à la  base  ........... 2 m m . 3 m m . 3 mm. 6 m m .

Cinq plaques radiales subégales, généralem ent aussi hautes que larges, 
assez fortem ent bombées à leur partie  supérieure, et de contour presque rectan­
gulaires, sauf les deux plaques radiales adjacentes à la plaque anale spéciale, 
qui sont un peu plus étroites à la base q u ’au som m et. Bord supérieur des
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radiales droit, s’excavant à sa partie  m édiane pour la réception des costales. 
Celles-ci, au nom bre de deux sur chaque radiale, s’infléchissent vers l’ex térieur; 
la prem ière est très étroite et très courte, la seconde, un peu plus haute, est 
fortem ent angulaire  au som m et. Chaque paire de costales constitue une syzygie. 
Distichalcs inconnues. F laque anale spéciale relativem ent grande, hombée à sa 
partie  distale, de contour peu régulier, subpentagonal, le bord in férieu r for­
m ant un  angle obtus au som m et a rrond i, les bords latéraux étan t droits et le 
bord supérieur faiblem ent bom bé. D isque ventral connu seulem ent par quelques 
rares plaques polygonales isolées, de petite  taille, et dont certaines porten t des 
tubercules de taille réduite ayant vraisem blablem ent servi de supports à de fines 
épines m obiles.

D im ensions de quelques plaques radiales à des stades ontogéniques divers :

DIMENSIONS.
STADES

T rès jeune. A dolescent. Adulte. G érontique.

H auteur ...........  ................... •i m m . 8 m m . 12 m m . 19 m m .
L argeur ................................... 4 m m . 8 m m . 12 m m . 19 m m .

D im ensions de quelques plaques anales spéciales ayant appartenu à des indi­
vidus autres que ceux du tableau ci-dessus :

DIMENSIONS.
STADES

T rès jeune. A dolescent. Adulte. G érontique.

H auteur ................................... 6 m m . 7 15 m m . 22 m m .
L argeur au som m et ........... 4 m m . ? 11 m m . 17 mm .
L argeur à  la base ........... 7 m m . 7 13 m m . 19 m m .

Bien en tendu , toutes ces m esures on t tra it à des plaques isolées ayant 
appartenu à des individus d ifférents, la com paraison des deux tableaux dém on­
tran t q u ’il n ’y a rien de com m un en tre  les exem plaires dont les plaques 
radiales et ceux dont la p laque anale sont mesurées.

Épines rem arquablem ent longues, m inces, droites, au fû t cylindrique, pou­
vant atte indre ju sque  45 nun . de longueur et 1.3 m m . de d iam ètre. Ces épines, 
dont la taille varie notam m ent avec celle des individus qui en sont ornés, on t 
la po in te ém oussée; elles portent de très fines stries longitudinales serrées, p a r­
semées de fines squam es épineuses plus ou m oins régu lièrem ent disposées, 
courtes et à pointe dirigée obliquem ent vers le hau t. La face articu la ire  des 
épines est entourée d ’un bourrelet étro it, peu saillant, strié dans le sens de la 
hau teur. Tige ronde, form ée d ’articles à surface radiée et m unis d ’un canal cen-
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Irai rond . De diam ètre assez réduit à la jonction  avec le calice (4 m m . chez 
un individu au stade gérontique), la tige s’épaissit et a tte in t jusque 7 m m . de 
diam ètre en s’élo ignant du calice. A certains endroits, elle est composée d ’a rti­
cles dont les uns, qui porten t un bourrelet annulaire , saillant, à bord aigu, 
alternent régulièrem ent avec des articles pourvus seulem ent d ’un bourrelet 
rud im entaire . Ailleurs, par usure ou au trem ent, les articles sem blent beaucoup 
m oins différenciés et dépourvus de saillie; ils portent des traces de ram eaux 
dont nous ne connaissons que les jo in ts d ’articulation.

Né au Siegenien, le genre Arthroacantha  s'est éteint au Dévonieii le plus 
supérieur (C hem ung group ou Fam ennien).

Com paré aux espèces méso- et néodévoniennes connues à ce jo u r, Arthroa­
cantha Giltayi, par les proportions et l’ornem entation des plaques de son calice, 
la taille, le nom bre et la disposition des tubercules porte-épines et par la g ran ­
deur rem arquable et l ’ornem entation  des épines m obiles, diffère nettem ent de 
A. subgranulosa  (A. Roemer) (‘), du  calcaire à S tringocéphales de Kehrzu 
(Harz); de A. punctobrachiata  (J. Haii) (2), du Dévonien moyen (Hamilton group) 
d ’Arkona (Ontario, C anada); d 'A. ithacensis W illiam s (3), du Dévonien supé­
rieu r (C hem ung group) d ’Ithaca (U.S.A.); de A. depressa W achsm uth  et Sprin­
ger (4), du  Dévonien supérieur (Lower C hem ung group) de Streuben Co., N.'Y. 
Notre espèce se rapproche quelque peu d ’une forme des Independence Shales 
d ’Independence (Iowa) insuffisam m ent connue par quelques plaques radiales 
plus ou m oins com plètes, décrites par \ .  O. T h o m a s  s o u s  le nom  d ’Arthra- 
cantha mamelortiferà  (5). Celle-ci est ornée de tubercules relativem ent puis­
sants, m ais plus nom breux que sur les plaques radiales d ’A. Giltayi. Une com pa­
raison plus précise n ’est pas possible, les plaques basales et les épines de l'espèce 
am éricaine étant inconnues. 11 ne nous paraît pas possible d ’identifier les deux 
espèces.

Mode de gisement :
a) Dans les schistes F2f, nous n ’avons recueilli q u ’une seule plaque, incom ­

plète, associée à de nom breux restes d ’O ursins, décrits plus loin.

b) Dans les schistes F2b, nous avons observé dans trois gisem ents, que 
les restes d ’Arthroacantha Giltayi (plaques du calice, épines, débris de la tige) 
étaient accum ulés sur des aires restrein tes et groupés com m e si les représentants 
de cette espèce avaient vécu en colonies d ’un nom bre peu élevé d ’individus 
de tous âges. Au gisem ent Couvin 40a, u n  prem ier groupe était réparti sur une

(*) A. R o e m e r , 1850, p. 23, pi. 4, fig. 4.
(2) W a c h s m u th  et S r in g e r , 1897, p. 750, p i. 76, fig. 2a, b.
(3) W il l ia m s ,  H. S., 1883, p. 85, fig. in textu p. 87.
(4) W a c h s m u th  e t S p r in g e r , 1897, p. 751, pi. 76, fig. 3«, b.
(5) T h o m a s , A. O., 1920, p. 463, pi. 42, fig. 14 à 18.
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surface d 'un  peu m oins d ’un  m ètre carré, dans une couche ne dépassant pas 
10 à 15 cm. d ’épaisseur et située à environ  9 m . au-dessus du  contact en tre les 
niveaux F2a et F2h. Un second groupe gisait à environ  50 m . à l'Ouest du p re ­
m ier poin t, dans une couche située à environ  1.50 m. à 2 m . au-dessus de la 
précédente; ce groupe était réparti dans des conditions absolum ent semblables 
à celles du p rem ier groupe. Les exem plaires recueillis au g isem ent Couvin 6149« 
paraissaient se trouver dans des conditions analogues, pour autant q u ’il nous 
ait été donné d ’en ju g er.

C ontrairem ent à la p lupart des autres espèces de Crinoides décrites dans 
ce m ém oire, Arthroacantha Giltayi n ’a pas vécu au voisinage im m édiat des 
récifs frasniens et sem ble s’être développé dans des eaux relativem ent calmes, 
vu l’aire de dispersion très réduite de ses restes. Un tel m ilieu était, d ’au tre 
part, indispensable à des anim aux pourvus d ’appendices aussi longs et aussi 
fragiles.

Au gisem ent p rincipal (Couvin 40a), les restes d'Arthroacantha Giltayi 
é taient associés à la faunule suivante, ou tre  des débris que nous a ttribuons à des 
\lgues : Astraeospongia  sp .; Receptaculites Neptuni (D efiance); Polypiers très 
rares (non étudiés); Bryozoaires (non étudiés); Lingula subparallela Sandii.; 
Schizophoria striatula (Schloth .); Mystrophora Deshayesi (Bouchard); Gypi­
llula biplicata (Schnur); Douvillina intersticialis (Phillips); Douvillina Dutertrei 
(M urchison); Douvillina cedulae (R ig.); Douvillina Douxamii R ig .; Douvillina 
Fischeri (M.V.K.); Douvillina ferquensis  (R ig.); Stropheodonta nodulosa  (Phil­
lips); Productella subaculeata (M urch.); Chonetes armatus B ouch.; Chonetes 
Maillieuxi R ig .; Chonetes Douvillei R ig .; Septalaria m icrorhyncha  (F. Roem .); 
Isopoma aptyctum  (Schnur); H ypothyridina cuboides (Sow .)-.Monticola Le Mes- 
lei (R ig.); Pugnax pugnus  (M artin); Atrypa tubaecostata Paeckelm .; Atrypa reti­
cularis (L in.); Spirifer (Cyrtospirifer) Verneuili Archiaci M urch.; Spirifer  (Cyr- 
tospirifer) bisinus  Le Hon; Emanuella undifera  (F. Roem er); Giirichella bifida 
(A. Roem .); Güríchella Sauvagei (R ig.); Giirichella Barroisi (R ig.); Martima 
inflata (Schnur); A thy  ris com m unis  (Goss.); t thyris Davidsoni Rig.; Dicamara 
plebeja  (Sow.); Gastéropodes indéterm inés; Platyceras procum bens  (de Ryckholt); 
Hyolithes n. sp.; Tentaculites tenu iduc tu s  A. R oem .; Actinopteria  1emiliana  
(Frech); Actinopteria W u rm i  (A. R oem .); Actinopteria Justi (Frech); Ambosculpta  
troglodytes (Goldf.); Aviculopecten polytrichus  P h ili.; Aviculopecten nexilis 
(Sow.); Palaeonucula sp .; Orthoceras speciosum  M uenster; Manticoceras in tum es­
cens Bey rich .
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O rdre FLEXIBILIA Z ittel .

So u s-ordre SAGENOCRINOIDEA W achsm uth .

F a m i l l e  ICHTHYOCRINIDAE W a c h s m u t h  e t  S p r i n g e r .

G en re  DACTYLOCRINUS Q u e n s te d t .

S y n o n y m ie  : DACTYLOCRINUS Q uenstedt  1876; Z ittel  1879; B a s s l e r  1938.
ARISTOCRINUS R o w l e y  1895.
CALLA'WAYCR1 NUS R o w l e y  1895.
DIMEROCRINITES P a c h t  1852 (non P h i l l i p s  1839).
ZEACRINUS J. F r a ip o n t  1884 (non J. H all).

Calice surbaissé, cupuliform e, à base légèrem ent cxcavée : cinq basales 
étroites, séparées par les radiales prim aires intercalées en tre  elles, ces radiales 
concourant, avec une pièce inférieure, recourbée, à la constitu tion de la base 
excavée. Brachiales prim aires peu élevées, quadrangulaires; brachiales secon­
daires axillaires. V ingt bras épais, à une seule rangée d ’articles, sim ples, serrés 
les uns contre les autres du côté extérieur, les côtés in ternes po rtan t de nom ­
breuses ram ifications courtes. E ntre les brachiales p rim aires et secondaires, une 
grosse plaque in terbrachiale . Dans l’in terrad iu s anal, au-dessus de la grosse 
plaque in terbrachiale, une rangée de petites plaques.

üactylocriuus Beyrichi (J. F r a i p o n t ) .

? Cyathocrinus rugosus D e w a lq u e , 1868, p. 318; M o u r lo n ,  1881, p. 17 (non  G o ld f u s s ) .
Zeacrinus Beyrichi J. F r a ip o n t , 1884, p. 112, fig. in textu , pi. 1, fig. 5; G o s s e l e t ,  1888,

p. 454; M a il l i e u x ,  1908Ô, p. 287, fig. in textu.

Horizon stratigraphique et g isement :
Schistes à Reticularia pachyrhyncha, F2i : Couvin 6158h. 1 exem plaire 

m un i de ses bras.

Le holotype, décrit pa r J. F r a i p o n t , a été recueilli à Senzeille. L’exem ­
plaire que nous avons découvert à Boussu-en-Fagne nous avait d ’abord paru 
d ifférer légèrem ent de la form e type par un détail de faible im portance ayant 
tra it au contour de certaines plaques. Nous considérons à présent ce détail, 
d ’ailleurs peu apparent, com m e insuffisant pour ju s tifie r une différence, m êm e 
variétale, avec le holotype. Calice très bas, cupuliform e. Basales petites, au 
nom bre de cinq; quatre sont subtrigonales, lancéolées; la cinquièm e, un  tant 
soit peu plus grande que les autres, et de contour q u a d ra n g u la re , correspond 
à l’in terrad ius anal. Radiales relativem ent grandes, et de m êm e taille; trois sont 
heptagonales, les deux autres, contiguës à l ’in terrad ius anal, étant hexagonales. 
Chaque radiale supporte une brachiale prim aire , peu élevée et de contour sub­
rectangulaire. A ces pièces, succède, sur chacune, une brachiale secondaire, de



22 E. MAILLIEUX. —  LES ÉCHINODERMES

contour pentagonal, axillaire pour les brachiales subséquentes. Une in te rb ra ­
chiale allongée, hexagonale, beaucoup plus haute que large, s’observe dans 
quatre des espaces in terbraeliiaux . Le cinquièm e espace in terbrach ial, corres­
pondant à l ’in terrad ius anal, est recouvert de deux petites plaques inégales, 
superposées; l ’inférieure, plus g rande que l’au tre , est q u a d ra n g u la re ; l’au tre  est 
sub triangulaire . Chaque radiale secondaire porte deux branches, composées 
chacune de trois plaques superposées, don t la dernière est axillaire pour deux 
nouveaux ram eaux brachiaux, ceux-ci étant accolés deux à deux dans toute 
leur longueur. P innules courtes, épaisses, portées par les v ingt ram eaux te r­
m inaux et fixées chacune sur deux articles. D isque ventral et tige inconnus.

Conditions de gisem ent : dans les sédim ents d ’envasem ent d ’un récif F2j.

O r d r e  INADUNATA W a c h s m u t h  e t  S p r in g e r .

S o u s - o r d r e  LARVIFORMIA W a c h s m u t h  e t  S p r in g e r .

Kami 1,1. e  C U PHESSOCR INI I) AE d’Okbigny.

G e n r e  CUPRESSOCRINUS G o l d f u s s .

S y n o n y m ie  : CUPRESSOCRINITES G o l d f u s s  1831; H a s s l e r  1938, e tc .
CUPRESSOCRINUS A g a s s iz  1836; S c h u l t z e  1867; Z it t e i, 1879; S ie v e r t s  1934, e tc .
CYPELLOCRINITES S t ein in g er  1849.
CYPELLOCRINUS B a t h e r  1900.
CYPRESSOCRINITES S t e in in g e r  1849, 1853.
HALOCRINUS D’OrbIgny 1852.
PROCUPRESSOCRINUS J aekel  1918.

Calice en forme de coupe, à base dicyclique infrabasale form ée d 'une 
plaque sim ple, q u a d ra n g u la re ; cinq parabasales sem blables, pentagonales; 
cinq radiales grandes, pentagonales, m unies en liant d ’une large facette droite 
et très rarem ent séparées par une plaque in terrad ia le  anale. Les radiales sup­
porten t nue plaquette articu laire linéaire, qui form e le p rem ier article des bras. 
Les cinq bras, non divisés, form ent, quand ils soni ferm és, une pyram ide, et 
sont composés d ’articles dont la form e et le nom bre varien t selon les espèces. 
Ces articles sont traversés par un  canal dorsal qui, parfois, se trouve au fond 
du sillon tentaculaire, ou est clos et traverse le corps calcaire des brachiales, 
et, au m oyen d ’un épaississem ent annulaire , arrive dans la cavité du corps au 
niveau des surfaces articulaires des radiales. Les bras ont leur côté ventral p ro ­
fondém ent creusé et sont m unis de p innules polyarticulaires qui se recourbent 
en spires et d irigen t l’un vers l’au tre leurs côtés dorsaux. Au-dessous, se trouve 
un périsom e ventral par lequel la partie  dorsale du canal tentaculaire des bras 
est séparée de la partie  ventrale.

A la base des bras se trouve, à l ’in térieu r du calice, un  appareil de conso­
lidation caractéristique, form é de cinq grandes plaques orales, et au m ilieu
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duquel s’ouvre la cavité buccale, arrondie. Une de ces plaques, la plaque anale, 
est perforée. Tige q u a d ra n g u la re  avec généralem ent 4 (rarem ent 3 ou 5) 
canaux nourriciers.

Cupressocrinus gibber F. A. B a t h e r .
? Cupressocrinus elongatus D ew alq ue , 1868, p . 318; M o u r l o n , 1881, p . 16 (non G o l d f u s s).

Cupressocrinus gibber B a t h e r , 1919, p . 129, f ig . 1 à 4 (bras); 1927, p . 39, f ig .  1 à 5
(p a tin a ).

Horizon stratigraphique et g isement :
Schistes à Reticularia pachyrhyncha,  F2i : Couvin 6158b.
Types de l’espèce : 1 patina ei 1 groupe de bras.
Plusieurs articles, isolés, de bras.

«

Patina surbaissée, pentagonale de contour, les côtés m esurant 11 n u n .. Le 
diam ètre du peniagone est de 17.3 m m ., la hau teu r de la patina atte ignant 
8.2 m m . Le som m et des basales arrive à peu près au quart de la hau teu r de la 
patina. Le diam ètre de la plaque centrale (infrabasales soudées) est de 5.4 m m . 
Le canal axial présente 3 canaux accessoires. Basales légèrem ent renflées, m esu­
ran t : hau teur, 6 m m ., largeur, 6 m m . Radiales pentagonales, ayant 11 m m . 
de la rgeur au bord adorai et 7.6 m m . de largeur vers la base; elles sont concaves 
le long  de la su ture interradiale, la courbe augm entan t vers le hau t. Les angles 
supérieurs avancent fortem ent vers le hau t et s’unissent aux bosses radiales par 
des crêtes droites. Les deux crêtes et le bord adorai renferm ent un espace tr ian ­
gulaire un peu aplati en un plan vertical. La bosse et la partie inférieure de la 
plaque radiale sont légèrem ent renflées, les espaces in terrad iaux  étant déprim és 
en tre  les bosses et les crêtes des plaques radiales adjacentes. La face adórale des 
plaques radiales m ontre  une crête fulcrale linéaire, dro ite et un canal axial 
étroit, ouvert à l’in térieur, caractères que C. gibber  et C. inflatus  possèdent 
seuls parm i les espèces connues de Cupressocrinus.

Les bras ne sont connus que par des portions term inales d ’u n  groupe de 
cinq bras, et par des articles isolés. Leurs caractères p rincipaux  sont la longueur 
relative et la bosse m édiane de la brachiale pénultièm e, caractères qui exis­
ta ien t sans doute aussi sur les brachiales proxim ales.

La face suturale, à l’extrém ité proxim ale, a été décrite en détail par 
F. A. B a t h e r  (l) ; elle offre certaines ressem blances peu essentielles avec Cupres­
socrinus Schlo theim i m inor  Schnitze, certains caractères des bras présentan t des 
rapports éloignés avec ceux de C. Schlotheim i alta, de G. gracilis et de C. infla­
tus. C’est égalem ent de cette dernière espèce que la patina de Cupressocrinus 
gibber  se rapproche le plus.

Conditions de gisement : dans les sédim ents d ’envasem ent des flancs d ’un 
récif F2j.

(’) B a t h e r , 1919, p . 131, etc.
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Cupressocrinus a f f .  gibber B a t i i e r .

Horizon stratigraphique et gisem ent :
Récif de m arbre Sainte-Anne, F21i : Ranee 8275.
Base d ’une patina, articles de bras, e t (?) fragm ents de tiges.

Matériel que sa conservation ne nous perm et pas d ’a ttrib u er avec certitude 
à Cupressocrinus gibber Bather, m ais qui, dans tous les cas, s'en rapproche for­
tem ent par la form e cl les proportions de ses plaques basales, cl pa r la nodo­
sité q u ’on observe su r certains articles des bras.

Conditions de gisement : dans la m asse du calcaire récifal F2h.

REMARQUES SUR QUELQUES RACINES DE CRINOIDES.

Malgré la g rande abondance des débris de Crinoides dans le Frasnien moyen 
de l'A rdenne, nous n ’avons pu y rencontrer, ju sq u ’à présent, que cinq exem ­
plaires des racines au m oyen desquelles certains de ces an im aux  fixaient la 
hase de leur tige. Trois de ces exem plaires sont solidem ent soudés à des Stro- 
m atopores discoïdes libres; le quatrièm e adhère étro item ent au som m et d ’un 
Tétracora Ilia ire du genre Acervularia  et le dern ier paraît avoir sim plem ent fixé 
sa base de sustentation dans la vase du fond de la m er.

Tous nos exem plaires on t été recueillis dans les schistes à Reticularia pachy­
rhyncha,  K2i, servant de sédim ents d ’envasem ent aux flancs d ’un récif de m ar­
bre rouge F2j, au g isem ent Couvin 6158b.

Les Crinoides de ce gisem ent appartiennen t aux genres e t espèces sui­
vants :

Melocrinus hieroglyphicus Goldfuss. Metacrinus mespiliformis Fraipont.
Melocrinus rugosus (Treukneij. Melocrinus inornatus Fraipont.
Melocrinus globosus Fraipont. Ilexacrinus verrucosus Fraipont.
Melocrinus Konincki Fraipont. Dactylocrinus Beyrichi (Fraipont).
Melocrinus Dorlodoti Maillieux. Cupressocrinus gibber Bather.

Aucun de nos spécim ens de racines n ’offre les caractères de la tige des 
Cupressocrinus; quatre d ’en tre  eux paraissent apparten ir au genre Melocrinus 
et le cinquièm e, à un genre d ifférent, q u ’il n ’est pas possible de déterm iner 
quan t à présent.

La racine fixée au som m et d ’un Acervularia  m ontre une partie  renflée, su r­
m ontée du disque très large d ’attache des articles de la partie  proxim ale de la 
tige. Ce disque, rond, à surface concave, m esure 12 m m . de diam ètre, pos­
sède un canal central, duquel rayonnent des stries. La partie  in férieure est en 
partie  directem ent soudée au Polypier, alors que cinq ram eaux irrégulièrem ent 
annelés, peu tordus et dont deux sont rud im entaires, s’étendent à des distances



DU FRASNIEN DE LA BELGIQUE “25

f r ia b le s ,  leur face inférieure étan t soudée au Polypier. Le plus long de ces 
ram eaux atte in t 40 m m . de longueur.

Deux de nos spécim ens fixés à des Strom atopores, appartiennen t vraisem ­
blablem ent à une m êm e espèce. \u  lieu de ram eaux, la base de la lige se fixe 
par des expansions de relief peu accusé, form ant uii disque de contour irrég u ­
lier qu i entoure le point de départ de la tige. Les articles de celle-ci sont ronds 
et de diam ètre assez réduit (5 et 8 m m . respectivem ent), le disque de fixa­
tion atteignant 25 à 30 m m . de d iam ètre . La face articu laire, assez fruste, 
m ontre cependant des stries rayonnantes partan t d 'un canal cen tral, com m e le 
p rem ier spécim en décrit.

Le quatrièm e exem plaire ne paraît pas avoir adhéré à un corps é tranger, 
m ais il avait sans doute fixé son assise dans la vase du fond de la m er; il a des 
ram eaux puissants, fortem ent contournés et tordus; la partie inférieure repose 
sur le schiste qui form e le sédim ent p rincipal du gisem ent; le disque d ’attache 
du prem ier article de la tige est rond et concave; il m esure 8 m m . de d iam ètre 
et est couvert de stries rayonnantes p a rtan t d 'un  canal central égalem ent rond.

Le dern ier exem plaire, fixé lui aussi sur un Strom atopore, est plus gracile 
que les autres et se présente sous la form e d 'un bourrelet au som m et duquel se 
trouve le disque rond, de 3 m m . de diam ètre, où s’insérait la base de la tige. 
Le bourrelet central est soudé par sa partie  inférieure et il a consolidé sa posi­
lion par des ram eaux de longueur variable, dont la face inférieure adhère forte­
m ent au Strom atopore qui supporte le tout. Trois ram eaux sont em bryonnaires, 
trois on t environ 10 nun . de longueur, un dern ier se b ifurque à 10 m m . du 
bourrelet et envoie deux branches, l ’une à 8 m m . et l’autre, à 17 m m . du point 
de b ifurcation. Les ram eaux sont arrondis e t leur diam ètre varie de 1.5 à 3 nun . 
Deux de ces ram eaux porten t chacun un disque de 2 m m . de diam ètre, m on­
trant un canal central et une surface couverte de stries rayonnantes : points 
d ’attache possibles de tiges ou de ram eaux. L’articu lation  des ram eaux est 
confuse.

OBSERVATIONS SUR LE MODE DE GISEMENT DES CRINOIDES 
ET BLASTOIDES DECRITS.

A l’exception d ’Arthroacantha Giltayi, les Crinoides qui peup laien t les iners 
frasniennes de la bordure m éridionale et ile la région centrale du bassin de 
D inant s’étaient, pour la p lupart, établis sur le pourtour de form ations récifales, 
car ils sont généralem ent observés dans les sédim ents d ’envasem ent des flancs 
de récifs de m arbre rouge à Acervularia ou de m arbre gris à Am phipora,  mais 
tou jours, dans ce dern ier cas, au voisinage de récifs à Acervularia. Dans un  seul 
cas, une espèce, Melocrinus hieroglyphicus, a été recueillie dans les schistes de 
Matagne, m ais en un point où ces schistes te rm inaien t l’envasem ent d ’un récif 
de m arbre rouge à Acervularia  du groupe des Terniats, dans la plaine des 
Fagnes. Beaucoup plus rares sont les calices recueillis dans les poches fossili-
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feres de la masse des récifs de m arb re  rouge F2d et F2j, ou des récifs de m arb re  
gris F2h. Toutefois, les débris dissociés d 'Echinoderm cs abondent dans ces cal­
caires constru its, dont certaines parties ont l'aspect de calcaires crinoïdiques 
et prouvent que les Crinoides avaient p ris  position sur la masse des récifs en 
construction. Les Blastoïdes, ju sq u ’à p résent n ’ont été rencontrés (pic dans la 
pâte d ’un récif F2h.

Dans les sédim ents qui recouvrent les flancs des récifs F2li et F2j, il n 'est 
pas rare d ’observer, à côté d ’accum ulations de calices et d ’articles dissociés de 
la tige de Crinoides, des fragm ents im portan ts de celle-ci a tte ignan t parfois 
u i i  m ètre et plus de longueur. Les bras des calices sont très rarem en t conservés.

Il n ’est pas douteux que les genres Hexacrinus, Melocrinus, Dactylocrinus  
et Cupressocrinus ont fait partie  de la faune extrêm em ent riche d ’au tre  p a rt en 
Coraux, Strom atopores, Bryozoaires et Brachiopodes, notam m ent, qui s’épa­
nouissait au voisinage im m édiat des récifs, ou sur ceux-ci en voie de form ation, 
dans un m ilieu où les Algues et l'ag itation des vagues accum ulaien t l’oxygène 
(ui abondance.

Q uant à Arthroacantha Giltayi, ce que nous avons observé au su je t du 
m ode de g isem ent de ce Crinoïde ind ique q u ’il vivait en colonies très locali­
sées, sur un fond vaseux de m er peu profonde, m ais tranqu ille  —  régim e de 
Flachsee, sans doute — où ses organes délicats étaient de plus,-selon toute vrai­
sem blance, protégés par les /Algues, au m ilieu  desquelles l’espèce devait trou ­
ver sa subsistance. Ses com m ensaux, dont les Coraux étaient à peu près absents, 
étaient su rtou t des Spongiaires du genre Receptaculites, des Brachiopodes et 
des M ollusques, et, parm i ceux-ci, des Gastéropodes assez abondants, anim aux 
réputés herbivores, dont la présence im plique, elle aussi, l’existence d ’une flore 
sous-m arine.

La disparition à peu près com plète des débris d ’Algues dans les gisem ents 
à Echinoderm es ne perm et nu llem ent de supposer leur absence originelle. 
H e n r y  d e  D o r l o d o t  C )  a expliqué cette d isparition , en  ce qui concerne les 
récifs W aulsortiens, com m e la conséquence d ’un renouvellem ent particu lière­
m ent actif d ’oxygène. Nous avons indiqué, en 1914 (2), la présence d ’Algues 
com m e très probable dans certains récifs, et M. L e c o m p t e  (3) a pu en décrire 
deux espèces : Girvanella Ducii W ethered et Sphaerocodium Straeleni Lecompte, 
qui paraissent avoir laissé d ’abondants vestiges dans la masse des récifs F2j du 
C hâteau-G aillard, à Trélon.

(*) H. de D o r lo d o t ,  Véritable nature des prétendus Stroniatoporoïdes du W au! sor tien. 
(Bull. Soc. belge de Géol., 25, 1911, P.-V., p. 132.)

(2) M a i l l i e u x ,  Nouvelles observations sur le Frasnien et en particulier sur les Paléo-
récifs de la plaine des Fagnes. (Bull. Soc. belge de Géol., 28, 1914.)

(3) M . L eco m p te , Contribution <) la connaissance des récifs du Frasnien de I'Arderme.
(Mém. Inst, de Géol. Univ. Louvain, X, 1936, pp. 82-88.)



B. D e u x i è m e  P a r t i e  : ECH INIDES

E m b r a n c h e m e n t  : E C H I N O D E R M A T A  

S o u s -e m b r a n c h e m e n t  : E C H I N O Z O A  L e u c k a r t  

C l a s s e  : E C H I N O I D E A  B RONN 

S o u s - c l a s s e  : E C H I N O I D E A  VERA M o r t e n s e n  

O r d r e  PERISCHOECHINOIDA M a c  C o y .

F a m i l l e  ARCHAEOCIDARIDAE Mag C o y .

G en re  ARCHAEOCIDARIS M ac C o y .

S y n o n y m ie  : ECHINOCR1NUS L. A g a s s iz  1841; B a t h e r  1907, 1909; W . E. S c h m id t  1930
ARCHAEOCIDARIS M ac C o y  1844, 1849; Y oung  1873, 1876; L ovén  1874; D u n - 

CAN 1889; A . A g a s s iz  1881; L am ber t  e t  T h i é r y  1910; R. T . J a ck so n  1912, 1929; 
M o rten sen  1928.

PALAEOCIDARIS L. A g a s s iz  et D e s o r  1847.
? EOCIDARIS D e s o r  1858; L ovén  1874; B a t h e r  1909 ex p a r t e ; L am b er t  et 
T h i é r y  1910; R. T. J a ck so n  1912.

P arm i notre m atériel, quelques rares débris d ’O ursins appartenan t à cette 
fam ille, se rangen t soit dans le genre Eocidaris Desor (pour au tan t que l’auto­
nom ie de ce dern ier soit m aintenue), soit dans le genre Archaeocidaris Aíac Coy. 
Le p rem ier de ces deux genres est insuffisam m ent fixé; très proche voisin 
d ’Archaeocidaris, il n ’en différerait guère dans l’état actuel des connaissances, 
que par l’absence d ’une terrasse basale aux tubercules prim aires des plaques. 
M o r t e n s e n  (1) considère le genre Eocidaris com m e 1res douteux, le seul carac­
tère invoqué pour le différencier étant insuffisant. B . T. J a c k s o n  C1) ne semble 
guère avoir m ain tenu  d ’ailleurs le genre Eocidaris que parce q u ’il considérait 
le genre Archaeocidaris com m e n ’ayant fait son apparition que dans le Carbo­
nifère inférieur.

W . E. S c h m i d t , en 1930 (3), a repris, pour le genre, le vieux nom  Echino- 
crinus  Agassiz, m algré l’avis ém is par M o r t e n s e n  en 1928 (4) et que nous repro-

H 1928, p. 58.
(2) 1912, p. 255.
(3) W. E. S c h m id t , Die Echinodermen des deutschen Unter kar h ons. (Abh. preuss. 

geol. Land., N. F., 122, 1930, p. 75.)
(4) 1928, pp. 59, 60.
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duisons ci-après : « As regards the nam e Archaeocidaris there is scarcely any 
possibility for deny ing  the fact that Echinocrinus  L . Agassiz strictly speaking 
has the priority  — unless, it can he m ain tened  as do L a m b e r t  et T h i é r y  tha t 
Echinocrinus  is identical w ith the still older Echinoencrinus  H. von Meyer. 
However as J a c k s o n  lias fortunately taken Ihe wise step of re ta in ing  the nam e 
Archaeocidaris, no sensible scientist could th ink  now of d ropping  it for the 
entirely  m isleading Echinocrinus. The nam e Archaeocidaris should of course 
he made a nom en conservandum  ». C’est ce dern ier point de vue que nous 
adopterons ici.

Vu l’état de no tre  m atériel, e t nous inc linan t d 'au tre  part devant l’autorité 
de M o r t e n s e n , nous considérons ici le  genre Eocidaris com m e insuffisam m ent 
établi et nous rangeons, sous les réserves qui s’im posent, nos exem plaires dans 
le genre Archaeocidaris Mac Cov.

Ce genre com prend des formes sphéroïdales déprim ées, aux am bulacres 
étroits, de contour sinueux adapté à celui des plaques adradiales. Plaques 
am bulaeraires peu élevées, uniform es, m odérém ent im briquées adoralem ent 
et en biseau accentué sous les plaques adradiales; pores unisériés. Aires 
in teram bulacraires com portant 4 colonnes de plaques. Plaques des colonnes 
adradiales, pentagonales, arrondies à la ligne de su ture adradiale; plaques 
des colonnes in term édiaires, hexagonales. Chaque plaque porte un  tubercule 
p roém inen t, perforé au centre, avec une large aréa sc ro b icu la re  et une 
terrasse basale qui peut être absente dorsalem ent sur les jeunes plaques. 
Sur le bord du cercle sc ro b icu la re , se trouven t des tubercules secondaires qui 
d iffèren t dans leur nom bre et leur développem ent selon les espèces et parfois, 
su r des plaques de d ifférents endroits d u  test dans la m êm e espèce. Épines p r i­
m aires souvent très larges, à base concave, avec un anneau crénelé bien m ar­
qué; le fut est conique, élancé ou élargi, lisse ou orné soit de stries long i­
tudinales, soit de petites épines, soit de rides en form e de bourrelets long itu ­
dinaux. Les autres pièces du squelette ont été décrites en détail, le genre 
Archaeocidaris étant un des mieux connus parm i les genres paléozoïques.

Archaeocidaris fraxinensis nov. sp.
(PI. II, fig. 18-21a.)

? Archaeocidaris c f .  laevispina P aec.kelm ann, 1913, p . 335.

Etymologie : de F rax inum , nom  latin  de Frasnes (locus typicus).

Horizon stratigraphique et gisem ent : Schistes à Spirifer bisinus, F2b : 
Couvin 6149a.

4 plaques in teram bulacraires, dont 3 en connexions; 1 dent; 7 fragm ents 
d ’épines prim aires.

M édiocrement conservées, les plaques ambulaeraires sont assez grandes, aussi 
hautes que larges, de contour hexagonal. Trois d ’entre elles m esuren t 10 à
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12 m m . de diam ètre dans les deux sens; la quatrièm e n ’a tte in t que 8 m m . T uber­
cule principal subcentral relativem ent peu élevé, dont le m am elon, perforé au 
centre, est plus ou m oins hém isphérique. Il ne semble pas exister de terrasse 
basale. Scrobicule faib lem ent concave, assez large, entourée d ’un  cercle scrobi­
c u la re ;  celui-ci est composé de tubercules secondaires arrondis, très petits, assez 
serrés, non perforés. Les plaques ne m on tren t aucune trace nette d ’im brication , 
n i latéralem ent, ni aboralem ent.

Dent de taille réduite, appartenant sans doute à un stade ontogénique jeune. 
Faiblem ent convexe, elle porte un sillon longitudinal assez large et assez profond, 
que borde, de chaque côté, un sillon long itud inal beaucoup plus faible. Cette 
dent, qui m esure 3 m m . de longueur et 1 m m . de largeur, porte deux denticules 
latéraux aux extrém ités.

Épines ou radióles prim aires robustes. Aucune n ’a conservé sa partie distale, 
qui, vraisem blablem ent, était aiguë; la partie conservée du  fût est cylindrique. 
Certaines m esurent 1.75 à 2 m m . de diam ètre, ces fragm ents a tte ignan t encore 
11 et 12 m m . de longueur, leur longueur totale dem eurant inconnue. Leur base 
porte un  bourrelet ou anneau assez renflé, non crénelé, su rm ontan t la face a rti­
culaire ou acetabulum, assez étroite, concave. Ces radióles sont très finem ent 
striées dans le sens de la longueur.

Le nom bre des espèces du genre .Archaeocidaris connues à ce jo u r  dans le 
D évonien est extrêm em ent restrein t. Archaeocidaris laevispina (G. et F. Sand- 
berger) O , du calcaire à Stringocéphales de V illm ar (Givotien) se rapproche 
fortem ent de notre espèce, m ais il en diffère par la position plus centrale du 
tubercule p rim aire  des plaques, la taille plus forte des tubercules secondaires, 
m oins régulièrem ent disposés dans l'espèce de V illm ar que dans la nôtre, dont, 
de plus, le fût des épines prim aires est plus régulièrem ent cylindrique, celui des 
épines d 'A. laevispina paraissant se renfler au m ilieu ( S a n d b e r g e r , 1850-1856, 
pi. 35, fig. 2c). En outre, la fine striation longitudinale  des épines, non signalée 
sur celles de l’espèce de Villm ar, semble être égalem ent un  caractère d istinctif.

11 n ’est pas im possible q u ’il y ait identité en tre  notre espèce et celle du  D or­
per Kalk de H oferm ühle (couches de transition  du Givetien au Frasnien dans le 
Bergisches Land) considérée par W . P a e c k e l m a n n  (2) com m e voisine de A. lae­
vispina, m ais dont le m am elon articu la ire prim aire  est, com m e chez T. fraxinen-  
sis, plus excentrique et les tubercules secondaires, plus régulièrem ent disposés.

Archaeocidaris subtilis H erm ann Schm idi ju n io r  (3) du calcaire d ’Eberfeld, 
à H am m erstein (couches qui sem blent form er la transition du Givetien au 
Frasnien), diffère fortem ent A’A. fraxinensis  par la disposition des tubercules

f1) G. et F. S andberger , 1850-1856, p. 382, pi. 35, fig. 2-2d; A. scrobiculata, des mêmes 
auteurs, loc. cit., p. 382, p. 35, fig. 3 est synonyme d’d . laevispina.

(2) W. P aeckelmann, 1913, p. 335. (Archaeocidaris cf. laevispina.)
(3) H. S chm idt jun., 1909, p. 59, fig. 1-4.
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secondaires sur les plaques, par leu r perforation, et par la taille beaucoup plus 
réduite des épines prim aires.

Conditions de gisement : Nous avons recueilli nos exem plaires dans un des 
gisem ents à Arthroacantha Giltayi, où ils étaient associés aux débris de cette 
espèce. Nos observations relatives aux conditions biologiques de cette dernière 
s’appliquent égalem ent à notre O ursin, (pii a vécu en m ilieu m arin  vaseux, peu 
agité, quoique peu profond.

Archaeocidaris cf. fraxinensis nov. sp.

Horizon stratigraphique et gisem ent : Récif de marbre Sainte-Anne,  F2h. 
Rance 7285. 3 fragm ents de radióles.

Nous rapprochons de l’espèce qui v ient d ’être décrite, m ais avec le doute que 
com porte leur état de conservation, trois fragm ents de radióles prim aires qui 
présentent assez bien l’aspect de celles d 'Archaeocidaris fraxinensis, m ais dont le 
d iam ètre est un peu plus faible et l ’acetabulum  plus large et plus profond. L’in ­
suffisance de ce m atériel n 'en  perm et pas une déterm ination  plus précise.

Conditions de gisement : Ces restes ont été recueillis dans la masse d ’un  
récif de m arbre Sainte-Anne.

G enke XENOCIDARIS S c h u l t z e , 1867.

S y n o n y m i e  : PALAEOCIDARIS Q u e n s t e d t  1875 (non  D E S o n ).
EOCIDARIS (ex  parte)  P o w e i , 1883 (non D e s o r ).

Connu d 'abord uniquem ent par des épines évasées distalem ent, en forme 
de trom pettes, fréquentes dans le Couvinien de l’Eifel, ce genre a été rencontré 
ensuite dans le D évonien supérieur de l’Iowa, où il a fourn i quelques épines, une 
dem i-pyram ide de l’appareil m axillaire, et une plaque in teram bulacraire. Celle- 
ci porte un fort tubercule central perforé et un large biseau adorai; les épines ont 
l ’anneau  basai saillant, non crénelé et Yacetabulum  b ien développé, le fût élancé 
et fortem ent, m ais assez d iversem en t, évasé à son extrém ité distale, l'apex étant 
souvent garn i de m inuscules épines. Le fragm ent de l’appareil m axillaire est une 
dem i-pyram ide gauche, relativem ent [»eu arquée. \  sa face in terne, la rainure 
dentale occupe les deux tiers de la longueur du spécim en, le foramen m agnum  
est très faible et les callosités pour la fixation des muscles in terpyram idaux  sont 
fines, m ais visibles sur la surface entière. Sur la lace externe, l’im pression du 
m uscle rétracteur s’étend longitudinalem ent sur presque toute la longueur du 
spécim en (*).

(*) A. 0. T h o m a s , 1920, pp. 496-498. (Xenocidaris americana.)
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E nfin , nous avons décrit en 1935 Q) une espèce du  Frasnien de l ’Ardenne 
d ’après les restes d ’un exem plaire rem arquable, composés d ’un certain  nom bre 
de plaques in teram bulacraires et d ’épines prim aires et secondaires, ayant appar­
tenu à un seul individu. Les caractères relevés sur ces pièces perm etten t d ’a jou ­
ter, à ceux déjà connus, les laits suivants :

a) Les plaques in teram bulacraires sont à peu près aussi hautes que larges; 
l’am incissem ent en biseau des bords et les angles arrondis de leur contour ind i­
quen t une im brication  adórale et latérale; le tubercule principal, assez fort, est 
central et porte un  m am elon hém isphérique perforé, légèrem ent aplati, dont le 
coi est peu élevé. La terrasse basale est peu distincte. La scrobicule est assez 
étroite, faiblem ent concave et bordée par un  cercle scrobiculaire dont les tu b e r­
cules secondaires, non perforés, sont assez espacés et plus ou m oins régu lière­
m ent disposés.

b) Les radióles principales sont assez allongées, le fût, d ’abord relativem ent 
m ince à sa partie proxim ale, s’évase progressivem ent pour s’épanouir assez forte­
m ent à sa partie distale, adoptant la forme d ’une trom pette. L’anneau de base, 
non crénelé, est m odérém ent renflé; Y acetabulum  est assez étroit, concave. Le fût 
est orné de fines stries longitudinales, croisées par des stries annulaires transver­
sales, plus ou moins ondulées et in terrom pues. Cette ornem entation , observée 
déjà par S c iiu l t z e  sur les radióles de Xenocidaris clavigera (2), sem ble assez 
caractéristique du genre Xenocidaris.

Des form es paraissant apparentées au genre Xenocidaris  on t été recueillies 
dans le D évonien supérieur de l ’Iowa. Elles offrent toutefois avec ce dern ier genre, 
certaines différences qui ont paru  suffisantes à A.-O. T h o m a s  (3) pour ju s tifie r la 
création d ’une coupure générique nouvelle, Ces différences consistent dans l ’im ­
brication excessive des plaques interam bulacraires, dans la form e spéciale des 
épines prim aires qui, dans ce nouveau genre, sont très courtes, mais extrêm e­
m ent évasées distalem ent, au point de se re jo indre  au-dessus du  test, com m e 
dans le genre triasique Anaulocidaris et dans le genre actuel Colobocentrotus (4).
A.-O. T h o m a s  a donné le nom  de Nortonechinus  à ce genre nouveau, dont un des 
caractèi’es —  im possible à contrôler quant à présent chez Xenocidaris — consiste 
dans le grand nom bre de colonnes des aires in teram bulacraires.

M o r t e n s e n  (5) e s t  p o r t é  à c o n s i d é r e r  l e s  d e u x  g e n r e s  Xenocidaris e t  Norto­
nechinus  c o m m e  i d e n t i q u e s ,  et à f a ir e  t o m b e r  le  s e c o n d  d a n s  la  s y n o n y m i e  d u  

p r e m i e r .  1! s e  b a s e  s u r t o u t  s u r  la  f o r m e  é v a s é e  d i s t a l e m e n t  d e s  é p in e s .  Ce q u i

(') M a il l ie u x , 1935, p. 6, pi. I, fig. 1-1 d.
(2) ScHULTZE, 1867, pi. XIII, fig. 3.
(3) A. 0. T h o m a s , 1920, pp. 481-496.
(4) M o r te n se n , 1928, p. 60.
(5) Idem , 1928, p. 60.

3
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est connu des caractères du  genre Xenocidaris  para ît insuffisan t pour trancher la 
question; mais toutefois, on peut, dès à présent, reconnaître que l ’im brication 
des plaques in teram bulacraires, excessive dans les form es attribuées au genre 
Nortonechinus, est généralem ent plus atténuée chez Xenocidaris; en outre, les 
dem i-lanternes de l’appareil m axillaire de ce dern ier sont beaucoup m oins arquées 
que celles de l’au tre genre. La question est ém inem m ent délicate, pu isqu’on ne 
possède que des élém ents incom plets. Sans n ier les affinités étroites qui unissent 
les genres Xenocidaris et Nortonechinus, leur absolue identité  ne sem ble pas 
dém ontrée.

Indépendam m ent d ’un exem plaire à élém ents dispersés, appartenant au genre 
Xenocidaris, que nous avons décrit en 1935, nous avons recueilli dans deux des 
zones stratigraphiques du Frasnien m oyen du bord sud du  bassin de D inant, de 
nom breux restes d ’O ursins, m alheureusem ent dissociés. Ces derniers, qui appar­
tiennen t à deux form es, présentent des caractères du genre Xenocidaris  par la 
form e distalem ent évasée des épines, et par leur ornem entation , alors q u ’ils se 
rapprochen t de Nortonechinus  par la forte im brication  adórale et latérale des 
plaques in teram bulacraires, par la position excentrique du tubercule principal et 
par la form e très arquée des dem i-pyram ides de la lan terne d ’Alistóte. Seule­
m ent, aucune des nom breuses épines que nous possédons n ’offre l’aspect des 
épines si caractéristiques de Nortonechinus.  Les élém ents recueillis sont insuf­
fisants pour ju s tifie r la création d ’un genre nouveau : aussi, en a ttendan t de 
découvrir des exem plaires plus com plets, m aintenons-nous provisoirem ent dans 
le genre Xenocidaris, les deux formes dont il vient d ’être question.

Xenocidaris Caheni M a i l i . i e u x .

Xenocidaris Caheni M a il lieu x , 1935, p p . 6-8, p i .  I, fig. 1-1 d.

Horizon stratigraphique et g isem ent :
Schistes à Leiorhynchus formosus,  F2e : Cou vin 41.

Plaques in teram bulacraires; épines prim aires et secondaires, le tout, d ’un 
m êm e individu.

Pour la description et l’iconographie de l’espèce, voir notre Mémoire 
de 1935.

Conditions de gisem ent  : le holotype, seul exem plaire connu à ce jo u r, a 
été recueilli dans des form ations que nous attribuons à un  m ilieu  bathym étrique 
relativem ent assez profond, à cause de la g rande rareté des Polypiers (les 
R ugueux ne s’y trouvan t q u ’en petit nom bre d ’exem plaires de faible taille, 
tou jours isolés), et de la présence de représentan ts de la faune bathyale ou sub- 
bathyalo des schistes de M atagne, no tam m ent, de céphalopodes am m onoides. 
Ces form ations sont de facies vaseux. L’O ursin que nous avons dénom m é Xeno-
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cidaris Caheni est fortem ent écrasé, ses élém ents sont dissociés, certains ayant 
d isparu , ceux qui on t résisté é tan t dem eurés proches les uns des autres, tou t en 
ayant perdu  leurs connexions. Cet O ursin, à en  ju g e r par les dim ensions de ses 
plaques in teram bulacraires, devait être de belle taille, sans approcher toutefois 
celle des O ursins géants du Carbonifère (')•

Xenocidaris mariaeburgensis nov. sp.
(PI. II, fig . 2-17.)

Etymologie : du nom  latin  de M ariem bourg, localité la plus proche du 
gisem ent.

Horizon stratigraphique et g isement :
Schistes à Reticularia pachyrhyncha,  F2i : Olloy 7.

1 plaque am bulacraire; 146 plaques in teram bulacraires; 3 dem i-pyram ides; 
6 dents; 1 rotule; 37 radióles p rim aires; 7 valves de pédicellaires (P) dont 3 plus 
ou m oins com plètes; le tout, appartenan t à de nom breux individus au squelette 
dissocié.

1. P l a q u e  a m b u l a c r a i r e . —  La seule en notre possession. Elle est très 
fruste et incom plète et son état de conservation n ’en perm et pas une descrip­
tion bien précise; de plus, elle est exposée sur sa face in terne, qui est lisse. Ce 
fragm ent m esure, à son plus grand  axe, 3 m m . et 1.7 m m . à sa plus grande 
largeur. La la rgeur atte in t 1.5 m m . en tre  les deux pores; ceux-ci, assez larges 
et d istants d ’un de l’au tre  d ’environ 0.5 m m ., sont disposés assez peu oblique­
m ent quan t à l’axe longitudinal.

2. P l a q u e s  i n t e r a m b u l a c r a i r e s . —  Ce sont les aires in teram bulacraires 
qui on t fou rn i le plus d ’élém ents. Un très petit nom bre de ces plaques, ne d if­
férant des autres que par leur contour pentagonal, on t fait partie  des colonnes 
adradiales. Les plaques des autres colonnes in teram bulacraires sont de contour 
hexagonal arrond i, assez irrégu lier; elles sont épaisses et de petite taille; leur 
hau teu r varie en tre  7 et 7.5 et leur largeur, en tre 6 et 8 m m . Elles porten t un 
large biseau adorai, souvent lobé et les autres côtés sont am incis au bord, le 
tout ind iquan t une forte im brication. Chaque plaque est ornée d ’un tubercule 
m édian peu élevé, m un i d ’un m am elon hém isphérique légèrem ent aplati, ne t­
tem ent perforé et non crénelé. Le d iam ètre de ce tubercule ne dépasse guère 
1 m m . Terrasse basale peu élevée. Scrobicule assez large, concave. Anneau 
scrobiculaire form é d ’un rang  de petits tubercules non perforés, assez espacés

p) Voir notamment, pour ce qui concerne ces derniers, R. T. J a c k s o n ,  1929,
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et assez régu lièrem ent disposés. Parfois, dans l’aréa extrascrobiculaire, on 
observe quelques rares tubercules de m êm e im portance que les précédents, ou 
plus petits, irrégu lièrem ent dispersés.

3 .  P i è c e s  d e  l ’a p p a r e i l  m a x i l l a i r e .  —  a) D emi-pyramides  : Assez larges à 
la partie  distale, assez fortem ent incurvées, ces pièces porten t une gouttière 
dentaire courbée. L ongueur : 11 m m .; la rgeur au som m et de l’aile : 7 m m . 
L’aile triangu la ire  est bien développée; le foram en m a g n u m  est. peu profond. 
L’attache du m uscle ré trac teu r est p rofonde; les rides ou corrugations transver­
sales de l’attache du m uscle in terpyram idal ne sont pas observables. L’aspect des 
dem i-pyram ides ind ique que la lan terne était inclinée.

b) Rotule : de contour rectangulaire , m odérém ent allongée, p roportion ­
nellem ent assez large (longueur : 7 . 5  m m .; plus g rande la rgeur : 3 . 5  m m .; 
épaisseur : 3 . 5  m m .). Les deux extrém ités sont creusées en  encoche largem ent 
arrondie au som m et, en form e de V très ouvert à l’extrém ité inférieure. La 
face supérieure est assez aplatie sur les deux tiers de la longueur, s’étrangle 
ensuite faiblem ent, puis s’évase quelque peu e t form e un léger bourrelet au 
som m et. Un faible sillon long itud inal, parallèle à la périphérie, borde chacun 
des deux côté latéraux. Les condyles sont anguleux. La face in terne  de la 
ro tu le m ontre , au som m et, le foram en in terne bien développé, assez excavé, 
lim ité au som m et par un  bourrelet assez prononcé, et le foram en externe m oins 
accusé, séparé de l’au tre  par une crête arrondie un peu oblique.

c) Dents : relativem ent petites, assez fortem ent incurvées, elles m esurent
7 . 5  m m . de longueur et 2 . 5  m m . de la rgeur en m oyenne. Leurs extrém ités for­
m ent chacune un angle aigu. Un fort sillon m édian, très accusé, les divise lon­
g itud inalem ent.

4 .  R a d i ó l e s  o u  é p i n e s  p r i n c i p a l e s .  —  Assez courtes, relativem ent épaisses, 
elles m esurent en  m oyenne 1 4 . 5  m m . de longueur et 1.9 m m . de d iam ètre. Le 
fût, à p a rtir  de l’endro it où il qu itte  le bouton basai, est cy lindrique ju sq u ’à 
proxim ité de son extrém ité distale, où  il s’évase assez fortem ent pour se te rm i­
ner en  un  apex spatulé, nettem ent trilobé, rarem en t quadrilobé. Le som m et de 
l’apex n ’est pas nettem ent observable. La région proxim ale des radióles porte un 
bouton basai m odérém ent renflé, assez court, non crénelé m ais parcouru par la 
m êm e ornem entation  que le reste de la surface de l’épine. 17acetabulum  est 
assez concave. L’ornem entation  des radióles consiste en fines stries long itud i­
nales très serrées; nous n ’avons pas observé de stries annulaires recoupant les 
précédentes, ce qui peut avoir pour cause, l’état de conservation de notre m até­
riel, généralem ent assez corrodé.

5 .  R a d i ó l e s  d e  s e c o n d  o r d r e .  ■—  Inconnues.
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6 .  V a l v e s  d e  p é d i c e l l a i r e s . — Une plaquette de schiste porte, sur un 
espace fort restrein t, sept corpuscules, dont trois seulem ent sont p lus ou moins 
com plets; nous croyons pouvoir les considérer com m e des valves de pédicel­
laires parce q u ’ils en offrent assez bien l ’aspect, et qu 'il ne para ît guère possible 
de les envisager dans tous les cas, com m e appartenan t à des Scolécoclontes, et 
beaucoup m oins encore, à des Conodontes.

Les valves de pédicellaires fossiles sont peu connues. L a m b e r t  et T h i é r y , 

en 1910 (l), L a m b e r t , en 1927 (2), puis B r l n m n g  N i e l s e n  (3) en ont décrit un 
certain  nom bre du Cénozoïque et du Mésozoïque. J a c k s o n  a m entionné briève­
m ent e t figuré (') des valves de pédicellaires tridentés de Meekechinus elegans, 
du  Perm ien  inférieur. Enfin, H. L. G e is  (°) a fait connaître un  certain  nom bre 
de ces organes appartenan t à des O ursins, en tre  autres du Pensylvanien (Car­
bonifère in férieur). Mais il s 'agit de genres très différents de celui dont il est 
question ici, et c’est la prem ière fois, à notre connaissance, que des organes de 
ce genre sont signalés au D évonien.

Les corpuscules que nous avons sous les yeux seraient, à no tre  sens, des 
valves de pédicellaires g landulaires. Légèrem ent renflés la téralem ent à la p a r­
tie proxim ale, ils se rétrécissent ensuite, se poursu ivent en s’effilan t; d ’abord 
assez droits, ils se te rm inen t en se recourban t à l’extrém ité, où ils ont la form e 
d ’un  crochet à pointe aiguë. Les parois sont m inces et les corpuscules sont 
creux sur la m ajeu re  partie  de leur étendue, ce creux paraissant représenter la 
cavité g landu laire  des valves de pédicellaires. Vers la partie  proxim ale, une p a r­
tie du  bord in térieu r est très légèrem ent crénelée Les m esures de ces corpuscules 
graviten t au tour de : longueur, 1.7 m m .; la rgeur à la partie  proxim ale :
0.4 n u n .; la rgeur à l’endro it où com m ence la courbure en  crochet : 0.32 m m .; 
largeur vers l’extrém ité distale : 0.15 m m .

Par leu r form e, leurs d im ensions, leur o rnem entation  et la forte im brica­
tion su rtou t adórale q u ’elles ind iquent, les plaques in teram bulacraires de Xeno­
cidaris mariaeburgensis présentent, com m e nous l’avons dit, certaines analogies 
avec les plaques in teram bulacraires des espèces du genre Nortonechinus  Tho­
mas, et no tam m ent celles de Nortonechinus Weileri A. O. Thom as (6). Leur 
nom bre relativem ent g rand  et l’extrêm e rareté des plaques am bulaeraires font 
d ’au tre  part, penser à des aires in teram bulacraires composées de nom breuses

(*) L am bert e t  T h ié r y , Essai de nomenclature raisonnée des Êchinides, 1910 (1925).
(2) L am bert , Revision des Echinides fossiles de la Catalogne, 1927.
(3) B rünning N ie l se n , Nogle Echiniderester fra Danmarks Senon og Danien.
(*) J a c k so n , l t .  T .,  Phytogeny of the Echini, 1912, p . 444, p i. 75 , f ig .  8  ex parte-, p i. 76, 

f ig . 8 , 9 .
(■’) Ge i s , Recent and Fossii Pedicellariae.
(*) A . 0 .  T h o m a s , 1920, p i. 49, f ig .  1, 24 à 33.
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colonnes, com m e celles de Nortonechinus. Les radióles ressem blent m orpholo­
giquem ent à celles du type représenté par T h o m a s , pi. 49, fig. 14 à 23, m ais 
elles sont proportionnellem ent plus longues. Les analogies que présenten t les 
dentset les rotules de la lan terne sont égalem ent à considérer. Mais le fait que 
notre nom breux m atériel de cette espèce et su rtou t de sa p rém utation  major, 
ne renferm e aucune épine du type essentiellem ent caractéristique du genre 
Nortonechinus  (très courtes, m ais ex trêm em ent évasées d istalem ent, type pi. 49, 
fig. 2, 24-43 de T h o m a s ) ,  ne nous perm et pas de ran g er no tre  espèce dans le 
genre N ortonechinus ; à cause de l ’évasem ent distal des radióles e t m algré l’im ­
brication des plaques in teram bulacraires, sensiblem ent plus forte que chez 
Xenocidaris, c’est dans ce dern ier genre que nous avons dû, quan t à présent, 
nous borner à ranger l ’espèce des schistes à Reticularia pachyrhyncha.

Conditions de gisem ent : les débris dissociés d ’O ursins, au g isem ent Olloy 7, 
étaient très éparpillés dans deux couches de schistes superposées, la p lus élevée 
étant située à environ 2.50 m. au-dessus de l’autre. Ce gisem ent est constitué 
de schistes gris verdâtre qui p rédom inen t, avec quelques alternances de m inces 
couches de calcaire noduleux, très argileux. C’est vers le contact des schistes et 
de ces zones calcareuses que se trouven t, dans la partie  schisteuse, les deux 
couches à O ursins, où ceux-ci sont associés à des débris d ’Algues, ainsi q u ’aux 
élém ents fauniques suivants : Polypiers (non étudiés); C rinoides (débris); Spi­
rorbis omphalodes  G oldf.; Batostomella  cf. oomorpha  W hidborne; Ramipora  
sp .; Fenestella (anata W h id b .; Fenestella arthritica P h ili.; Lingula subparallela 
S andb .; Corbiculoidea nitida  (P h ili.); Schizophoria striatula  (Schloth .); Mystro- 
phoi'a Deshayesi (Bouch.); Stropheodonta nodulosa (P h ili.); Douvillina Duter­
trei (M urch.); Productella subaculeata (M urch.); Chonetes armatus  Bouch.; 
Pugnax pugnus  (M artin); Pugnax ephippia  (M aurer); Atrypa tubaecostata 
Paeckelm .; Spirifer  (Cyrtosp .) Verneuili Verneuili M urch; Gürichella Barroisi 
(B ig.); Gürichella bifida (A. R oem .); Athyris  Bayeti R ig.; Athyris Davidsoni 
B ig.; Bellerophon alutaceus A. Roem .; Pleurotomaria Beaum onti  A. Y.; Turbo  
inaequilineatus  Sandb.; Tentaculites tenu id u c tu s  A. Roem .; Tentaculites bian­
nulatus  Péneau; Actinopteria Wuibni (A. Roem .); Actinopteria Justi (Frech); 
Aviculopecten  cf. fibratus  W hidborne; Streblopteria piltonensis  (W hidb.); Myo- 
phoria  cf. deltoidea (Ph ili.); Ctenodonta  sp .; Buchiola acuticosta (Sandb.); 
Edm ondia  cf. bodatia (A. Roem .); Allerisma  sp .; Asteropyge  (Asteropyge) mosana  
R. E. R ichter; Ostracodes (non étudiés).

Nos observations su r le terra in  nous porten t à considérer cette faunule 
com m e ayant vécu sur le fond vaseux et, sans doute, tapissé d ’algues, d ’une m er 
peu profonde, au  proche voisinage de deux récifs F2j du groupe des « Terniats ».
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Xenocidaris m ariaeburgensis m ajor u m . praem ut.
(PI. II, fig . 22-22b\ pi. III, fig . 1-21.)

Horizon stratigraphique et gisements :
Schistes à Leiorhynchus megistanus, F2f : Couvin 42c, 110«, 120, 122; 

Chiinay 8000».
279 plaques in teram bulacraires, 7 dem i-pyram ides, 1 rot ule, 7 dents, 340 

radióles.

Cette form e se rapproche beaucoup de l'espèce précédente, dont elle nous 
paraît être une prém utation .

Plaques ambulaeraires inconnues.
Plaques interambulacraires  de contour polygonal plus irrégulier et plus for­

tem ent lobées au biseau adorai que dans l ’espèce typique; l’anneau scrobiculaîre 
est plus fourn i et la scrobicule, un peu plus concave; le diam ètre du tubercule 
p rincipal est un peu plus étroit. Alors que les plaques in teram bulacraires de 
Xenocidaris mariaeburgensis sont en général un  tan t soit peu plus longues que 
larges, c’est l’inverse qui s’observe p lu tô t dans la form e major.

Les demi-pyramides  ne paraissent pas d ifférer essentiellem ent de celles de 
l’espèce précédente, si ce n ’est par leur taille u n  peu plus g rande (13.5 m m . 
de longueur; 9.5 m m . de la rgeur au som m et de l’aile). L’une d ’elles m ontre 
nettem ent, à la face latérale, les corrugations de l’attache du muscle inter- 
pyram idal. Les dents, elles aussi plus grandes et plus larges que celles de 
Xenocidaris mariaeburgensis m esurent de 15 à 16 m m . de longueur et de 3 à
3.5 m m . de la rgeur; elles sont assez incurvées et leur face inférieure, lo n g itu ­
dinalem ent concave, form e un dièdre avec deux faces convergentes latéralem ent 
planes, long itud ina lem ent incurvées. C haque extrém ité s'effile assez b rusque­
m ent pour form er un angle d ’environ 55°, dont chacun des côtés atte in t environ
2.5 m m . La seule ro tule en notre possession diffère assez notablem ent de celle 
de l’espèce typique par ses dim ensions (10.5 m m . de longueur, 2.5 m m . de la r­
geur); elle est ainsi à la fois plus longue et m oins large que la ro tu le  de la form e 
typique; de plus, sa face inférieure est long itud inalem ent concave; l ’encoche en 
form e de V de l’extrém ité postérieure eest m oins accusée que celle de l ’au tre 
form e, tandis que le bourrelet bordant l ’extrém ité antérieure est plus prononcé. 
Enfin , les radióles principales, plus longues que celles de X. mariaeburgensis, 
ont un fut plus m ince et plus élancé, tout en conservant le galbe des radióles de 
cette espèce.

Ces divergences nous paraissent de natu re  à écarter l’identité des deux 
form es, sans atteindre toutefois, à notre sens, la valeur de différences d ’ordre 
spécifique.

Conditions de gisement : De m êm e que Xenocidaris mariaeburgensis  sem ­
ble spécialisé dans les schistes Reticularia pachyrhyncha,  F2i, Xenocidaris mariae-
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burijensis major  paraît bien localisé dans les schistes à Leiorhynchus megistanus, 
F2f, où il est p roportionnellem ent beaucoup plus répandu que la form e typique 
ne l’est à son horizon stratig raph ique.

Le niveau F2f est constitué de schistes gris, disposés en grosses boules ovoï­
des se clivant concentriquem ent au tour d ’un  noyau de m êm e substance (*). Vers 
le som m et de cette zone, apparaissent des in tercalations de bancs peu épais de 
calcaire argileux, noduleux. C’est près du contact des schistes et de ces zones cal- 
careuses, qu ’abondent les débris d ’O ursins. Les gisem ents soni très continus dans 
la partie  de cette bande F2f com prise dans la région qui s’étend depuis la station 
de Lom pret-lez-Chim ay, ju sq u ’au Sud de la station de Frasnes-lez-Couvin; à l ’Est 
et à l'Ouest de ces deux points extrêm es, d istants d ’environ  10 km . à vol d ’oiseau, 
l ’horizon F2f ne nous a pas encore fou rn i de restes de cette natu re . Xenocidaris 
mariaeburgensis major  a vécu sur le fond vaseux d ’une m er dans laquelle les 
form ations récifales, si fréquentes à d ’autres niveaux d u  F rasnien  m oyen de la 
plaine des Fagnes, ne se m anifestaient pas. L’espèce type, au contraire, com m e 
nous l’avons exposé précédem m ent, v ivait non loin de récifs zoogènes.

Aux m êm es gisem ents que Xenocidaris m adeburgensis  major, on trouve 
les espèces suivantes : S trom atopores et Polypiers (non étudiés); Arthroacantha  
Giltayi M aillieux; Bryozoaires (non étudiés); Orbiculoidea nitida  (P h ili.); Mys- 
trophora Deshayesi (Bouch.); Douvillina cedulae Big.; Douvillina interstrialis 
(P h ili.); Strophonella Gosseleti (B ig.); Productella subaculeata (M urch.); Stropha- 
losia productoides  (M urch.); Chonetes armatus  B ouch.; Pugnax pugnus  (M artin); 
Pugnax ephippia  (M aurer); Atrypa tnbaecostata Paeckelm .; Cyrtina heteroclita 
(D efiance); Pleurotomaria Beaumonti  A. V.; Holopella arcuata H olzapf.; Hyo­
lithes n. sp.; Kochia aff. ungula  C larke; Palaeonucula  aff. subcornuta  Beushau- 
sen; Ctenodonta  (Ctenodonta) tensa W h id b .; Ctenodonta (Ctenodonta) W hidbor­
nei iiov. nom  C); Nuculites  aff. latissimus (Revill.); Buchiola palmata  (Goldi.); 
Buchiola retrostriata (von B uch.); Allerisma  sp .; Orthoceras planiseptatum  
Sandb.; Orthoceras speciosum  M uenster; Phragmoceras  sp .; Poterioceras sp .; 
Bactrites ausavensis S tein ing .; Tornoceras sp .; Asteropyge (Asteropyge) supra- 
devonica  (Frech); Asteropyge  (Asteropyge) mosana  R. E. R ichter; Kloedenia aff. 
h im aeform is  W hidb .

(*) Disposition commune à beaucoup de roches schisteuses de l’Ardenne, tant du 
Silurien (voir M a il l ie u x , Mémoire Mus. roy. d'IIist. nat. de Belg., n° 8G, 1939) que du 
Dévonien et dont la cause semble être d’origine tectonique.

(2) Nom nouveau proposé pour Ctenodonta cf. obsoleta Whidborne, non  Ctenodonta 
(.Koenenia) obsoleta Goldfuss.
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F a m il l e  LEPIDOCENTRIDAE L o v é n .

G e n r e  DEVONOCIDARIS A. 0. T h o m a s  (*).

Devonocidaris Hacquaerti M a i l l i e u x .

Devonocidaris llacquaerti M a il lieu x , 1935, p . 9 , p i. II, f ig .  1-1 d.

Horizon stratigraphique et gisement :
Bord nord du bassin de Nam ur : niveau du  calcaire de Rhisnes, facies du 

m arbre no ir de Golzinne, F2IIIc(m) : Spy 6176.

Une plaquette de la partie  superficielle (ou croûte) d ’un  banc de m arbre 
noir, po rtan t : 1 p laque am bulacraire, 1 fragm ent de p laque in teram bulacraire, 
1 dem i-pyram ide, 1 dent, 7 épines p rim aires, 11 épines secondaires (peut-être, 
d ’un  m êm e individu?).

Description et iconographie : voir M a i l l i e u x , 1935, p . 9, pi. II, fig. 1 -ld .

Conditions de gisement : l’espèce sem ble spécialisée dans le faciès du m ar­
bre noir de Golzinne.

Devonocidaris Dumoni M a i l l i e u x .

Devonocidaris Dumoni M a il lieu x , 1935, p . 11, pi. II, f ig .  2-6.
? Devonocidaris c f . Dumoni L ecom pte , 1936, p . 59.

Horizons stratigraphiques et gisements  ;

A. —  Bord nord du bassin de Namur :
Assise de Rhisnes, facies de m arbre no ir de Golzinne, F2IIIc(m) : Nam ur 10, 

36; Spv 37, 38, 6171.
B. —  Boi'd sud du bassin de Dinant :
Récif de m arbre rouge, F2j. Carrières du Château-G aillard, à Trélon 

(France).

Plaques am bulaeraires, plaques in teram bulacraires, plaque m adréporite, 
épines p rim aires, dents; en général, ces restes sont abondants, m ais tou jours 
dissociés, dans le m arbre noir de Golzinne.

Description et iconographie : voir M a i l l ie u x , 1935, p. 11, pi. II, fig. 2 à 6.

Conditions de gisement : dans les form ations du bord nord du bassin de 
Nam ur, c’est seulem ent dans l ’assise de Rhisnes, facies du m arb re  no ir de Gol-

(') A . 0 .  T h o m a s , 1920, p . 500.
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xinnc, q u ’ont été observées les deux espèces qui précèdent. Il est peu aisé de 
se faire une idée exacte de la com position de la faune de ce faciès, assez étro ite­
m ent localisé, parce que les exploitants écartent de l ’extraction les couches 
con tenan t des fossiles, ceux-ci en levant au m arbre l ’un iform ité de la teinte qui 
lui donne sa qualité. Néanmoins, outre les débris de Devonocidaris D um oni  et 
de Devonocidaris Hacquaerti, il y a été recueilli des Polypiers té tracoralliaires 
en colonies, du genre Pi'ismatophyllum,  des débris de Crinoides, des Brachio­
podes, tels que : Lingula bicarinata K utorga; Lingula  subparallela Sandberger; 
Streptorhynchus devonicus  d ’O rbigny; Productella subaculeata  (M urchison); 
Chonetes armatus Bouchard; Spirifer  (Cyrtospirifer) Verneuili M urchison ; A th y ­
ris com m unis  (Gosselet); des Gastéropodes, des accum ulations locales d ’Ostracodes 
et des Poissons C1). Il s’ag it certainem ent d ’une faune de m er peu profonde; les 
O ursins et les Gastéropodes, an im aux herbivores, dém ontrent la présence d ’une 
végétation sous-m arine constituée d ’Algues, bien que celles-ci n ’aient pas encore 
fouxni de restes recueillis dans ce m ilieu; com m e nous l ’avons écrit p lus hau t à 
la suite de H e n r y  d e  D o r l o d o t , la d isparition  des restes de ces plantes peut très 
bien s’expliquer par l ’action de l’oxygène accum ulé dans ces eaux. A l ’oxygène 
dégagé par la végétation sous-m arine, s 'a jou ta it l ’aération de la m er par l’ac­
tion des courants et des vagues : la dissociation des valves des Brachiopodes et 
des élém ents de la coquille des O ursins tend, du m oins, à dém ontrer que les eaux 
de cette m er étaient agitées.

Les form ations frasniennes du bord sud du bassin de D inant n ’ont fourni 
des restes d ’O ursins du genre Devonocidaris q u ’au niveau des récifs de m arbre 
rouge F2j, encore n ’en a-t-il été observé ju sq u ’ici q u ’au Château-G aillard, à 
Trélon, où M. L e c o m p t e  les a signalés sous le nom  de Devonocidaris cf. 
Dum oni.  Cela tend à prouver que celte espèce a pu s’étab lir dans les anfractuo­
sités de la masse de récifs en voie d ’édification, à côté des Algues dont elle se 
nourrissait et que les recherches de M. L e c o m p t e  ont décelées égalem ent.

(l) En ce qui concerne les Poissons d u  marbre noir de Golzinne, voir M a r l iè r e , 
Encore une plaque osseuse dans le marbre noir de Golzinne (Frasnien). (Bull. Mus. roy. 
d’Hist. nat. de Belg., XIV, 50, 1938) et la liste bibliographique, p. 4, accompagnant cette 
note. Signalons, en outre, un lchthyodorulite de grande taille entré assez récemment au 
Musée par les soins de M. P. D u m o n , et trouvé également dans le marbre noir de Golzinne.
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IV. -  GISEMENTS FOSSILIFÈRES

I. R ég io n s  m é r id io n a l e , c en tr a le  et  o r ie n t a l e  d u  b a s s in  de D înant  :

a) Schistes à Spirifer bisinus, F2b :
PI. Gouvin 40a (1). Boussu-en-Fagne, au Sud de la ferme de l’Ermitage, chemin 

de campagne reliant le chemin de Boussu à Gouvin au chemin de Boussu à 
Dailly, à 9 m. au-dessus du contact F2a-F2b.

PI. Gouvin 40« (2). Situé à 50 m. à l’Ouest du précédent, à 2 m. environ au-dessus
de la couche 40« (1).

PI. Gouvin 6149«. Frasnes, entre les carrières de la Vaucelle et de l’Arche.
PI. Seloignes 7994. Chimay, au Sud de la Maladrie.

b) Récif de marbre rouge à Disphyllum, F2d :
PI. Couvin 6149d. Frasnes, carrière de l’Arche.

c) Schistes à Ldorhynchus formosus, F2e :
PI. Couvin 41. Boussu-en-Fagne, chemin de l’Ermitage.

d) Schistes à Xenocidaris mariaeburgensis major, F2f :
PI. Chimay 8000a. Lompret, tranchées du chemin de fer à l’Ouest de la station, 

près du poteau km. 19,2.
PI. Couvin 42c. Boussu-en-Fagne, au bas du chemin de l’Ermitage.
PI. Couvin 110a. Boussu-en-Fagne, au sortir du village, chemin de Boussu à 

Dailly.
PI. Couvin 120. 1.300 m. au N.-E. de Dailly, près de la ferme d’Hublet.
PI. Couvin 122. Frasnes, tranchées du chemin de fer à 500 m. au S.-O. de la 

station.

e) Récifs de marbre gris, F2h :
PI. Beaumont 6303a. Carrière à 430 m. à l’E.-S.-E. de Solre-Saint-Géry, au Sud 

de la route de Vergnies.
PI. Rance 8275. Carrière du Fond-de-Lorroir, à 1.600 m. au N.-N.-E. de la station 

de Sivry.

/) Schistes à Reticularia pachyrhyncha, F2i :
PI. Couvin 88. Petite carrière au flanc nord du Tienne-devant-le-Village, à 

Frasnes.
PI. Couvin 6158¿>. Boussu-en-Fagne, carrière près du cimetière.
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PL Couvin 7602. Tranchées du chemin de fer entre Frasnes et Mariembourg. 
PI. Olloy 7. Tranchée du chemin de fer à l’Est de Mariembourg, entre les poteaux 

kilométriques 113 et 113,1 (au Nord du 3e Terniat).
PI. Olloy 16. Tranchées du chemin de fer à l’Est de Mariembourg, entre les

poteaux kilométriques 113,4 et 113,5 (5e Terniat).
PI. Froidchapelle 7041. Tranchées du chemin de fer au S.-E. de Cerfontaine. 
PI. Froidchapelle. Au Sud de Cerfontaine. (Point non repéré.)
PI. Surice 1. Carrière de Richemont à Soulme (Champóle).
PI. Surice 7391. Carrière du Hautmont, à Vodelée.
PI. Senzeille 6839. Au S.-O. de la station de Senzeille.
PI. Senzeille 6840. Senzeille, carrière de Beauchâteau.
PI. Sautour 6137. A 1.220 m. au Nord de Sautour, à l’Est de la route de Philip-

peville, entre La Tuwer et le bois de Corroy.
PI. Sautour 6789b. A 2.130 m. au N.-E. de Sautour, carrière de marbre entre 

Sautour et Villers-le-Gambon.
PI. Rochefort 6218 (ex parte). Carrière de marbre rouge de Saint-Remy au Nord 

de Rochefort.
PI. Durbuy. Près du cimetière de Barvaux-sur-Ourthe, route de Barvaux à 

Bornai.
PI. Durbuy. Barvaux-sur-Ourthe, Tour du Diable.
PI. Durbuy 7838. A 1.800 m. au Nord de Durbuy, au N.-O. de Warre.
PI. Hamoir. Entre W arre et Tohogne.
PI. Hamoir 7754. A l’Est de Logne.

y) Récif de marbre rouge à Acervularia, F2j :
PI. Gouvin 6158c. Boussu-en-Fagne, carrière près du cimetière.

h) Schistes de Matagne à Buchiola palmata, F3b :
PI. Couvin 8706c. Déblais d’un puits à l’Ouest du 2° Terniat, entre Frasnes et 

Nismes.

II. B o r d  n o r d  d u  b a s s in  de D înant  :

Schistes et calcaire de Gougnies, F2IIb :
PI. Merbes-le-Château. La Buissière.

III. S u d  d u  b a s s in  d ’A i x -la -C h a p e l l e  :

Calcaire et schistes de Chaufontaine, F2 :
PI. Chênée. Embourg (fond des Cris); Chaudfontaine.

IV. P a r t ie  c entr a le  d u  b a s s in  d ’A i x -la -C h a p e l l e  :

Calcaire de Dalhem, F2 :
PI. Visé. Au Nord de Dalhem, dans la vallée de la Berwinne.
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V. B o r d  n o r d  d u  b a s s in  de N a m u r  :

Calcaire de Rhisnes, F21IIc, facies du marbre noir de Golzinne :
PI. Spy  36. Mazy, au Sud de la ferme de Hermoye, carrière de la Société de

Merbes-Sprimont.
PI. Spy 37. Golzinne (les Sapins) : ancienne carrière.
PI. Spy 38. Au Nord-Est des Isnes = puits de recherches de la Société de Merbes-

Sprimont.
PI. Spy 6171. Ancienne carrière (carrière de l’Agasse) de la Société des marbres 

noirs de Golzinne, au Sud de Golzinne.
PI. Spy 6176. Falnuée, sur l’Orneau, entre Mazy et Onoz.
PI. Namvr 10. Carrières Artoisenet, à Rhisnes (à l’Ouest du chemin de fer de 

Bruxelles à Namur).
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PLANCHE



E X P L I C A T I O N  D E  L A  P L A N C H E  I .

N. B — Tous les e x em p la ires  f igurés  o n i  été  recue il l is  au  g i s e m e n t  C ouv in  40a., 
h o r izo n  s t ra t ig ra p h iq u e  : F2b.

P a g e .

F ig . 1 à 2 0 . —  Arthroacantha Giltayi n o v .  sp ............................................................................................ 17
1. P artie  du ca lice  d ’u n  exem p la ire  a u  stade adu lte , m ontrant en co n n ex io n s :

2 ba sa les et 2 rad ia les, ce lles-c i portant chacune 2 co sta les  en sy zy g ie . —
20 couche. — I. G. 11632.

2. B ase du ca lice  d ’un exem p la ire  au  stade adu lte , m ontrant le s  3 b a sa les  en
co n n ex io n s et un  fragm ent de la  tige. — l re couche. — I. G. 11571.

3. P laq u e b asa le  et p laque ra d ia le  (celle-ci renversée) d ’un  ex em p la ire  au
stad e adu lte . — 2e couche. ■— I. G. 11632. 

i .  P la q u e  an a le  sp éc ia le  d ’un  exem p la ire  au stade géron tiq ue. — Iro couche.
— I. G. 11571.

5. F ragm ent d ’une plaque ra d ia le  (stade gérontique) m ontrant le s  tubercu les
perforés, la  f in e  gra n u la tio n  de la  face  externe  et le  lim b e ou  liséré  
bordant la  périphérie. — l re couche. — I. G. 11571.

6. P laq u e rad ia le  et groupe d ’ép in es (stade adu lte). — 2° couche. — I G. 11632.
7. P laq ue rad ia le  (stade adu lte). La plaquette  de sch iste  porte éga lem en t

p lu sieu rs petites p laq ues p o ly g o n a le s du d isq ue ventral. — 2e couche. —
I. G. 11632.

8. P laq ue ra d ia le  (stade adulte) m ontrant le s  tubercules, la  gra n u la tio n  et le
lim be périphérique. — l re couche. — I. G. 11571.

9. P laq u e an a le  sp éc ia le  (stade adulte) m ontrant les tub ercu les et l ’orne­
m entation . — I «  couche. — I. G. 11581.

10. P laq ue ra d ia le  avec 1 costa le  (stade jeune). — 2® couche. — I. G. 11632.
11. P laq ue b a sa le  (stade jeune). — 2" couche. — I. G. 11632.
12. F ragm ents de tig es de ta ille s  d iverses, m ê lées en abondance au x  débris

du  ca lice  d ’d . G iltayi.  —■ 2e couche. — I. G. 11632.
13. F ace d ’a rticu la tion  à su rface la d iée  d ’un artic le  de tige  avec le canal

central c ircu la ire. — 2e couche. — I. G. 11632.

14. 16, 17 et 20. G roupes d ’ép ines. — l re couche. — I .  G. 11562, 11571.
15. Quatre p laq ues rad ia les d isp ersées, probab lem ent d ’un m êm e exem p la ire

(stade très jeune); une est vu e  par la  face externe, le s  autres, par la  face  
in terne. — 1« couche. — I. G. 11571.

18. Epine de grande ta ille . — l re couche. — I. G. 11571.
19. Epine de grande ta ille , agran d ie  (x 4 ) pour m ontrer l ’ornem en tation . —

l r» couche. — I. G. 11562.
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A rth ro a c a n th a  G iltay i nov. sp.

Eug. M AILLIEUX. — Les Echinodermes du Frasnien de la Belgique.
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PLANCHE II



E X P L I C A T I O N  D E  L A  P L A N C H E  I I .

Pages.

P ig . 1. — Hexacrinus paniensis n o v . s p ...........................................................................  15
1. C alice vu  du côté de la  p laque anale, 
la .  D isque ventra l du m êm e (x 2 ) .

F2Í. — S en ze ille  0840. — I. G. 4761.

P ig . 2  à  17. — Xenocidaris mariaeburgensis n o v . s p ..............................................   33

N. B. — Tous les e x em p la ir e s  f ig u rés  p ro v ie n n e n t  d u  g is e m e n t  O lloy  7, 
h o r izo n  s t ra t ig ra p h iq u e  : FH.

2. D ix-neuf p laq u es in teram b ulacra ires, iso lées. — I. G. 11531.
3. 4. 5, 6, 11, 12 et 13. P la q u es in teram b ulacra ires (x 2 ) . — I. G. 11518, 11531.
7. D em i-pyram ide, face  in terne, m ontrant l ’a ile  tr ian gu la ire  et la  gouttière

dentaire (x 2 ) . — I. G. 11617.
8, 9. D ents (x 2 ) . — I. G. 11531, 11617.

10. P laq u e in teram bulacraire . — I. G. 11531.
14. D em i-pyram ide droite, vue de face (x 2 ) . — 1. G. 11531.
15. 15a. R otu le (15: face  interne; 15a: face  externe) (x 2 ) . — I .G. 11518.
16. R ad ióle  p rincip ale  (x 2 ) . — I. G. 11518.
17. C orpuscules attribués à des v a lv es  de p éd ice lla ires (x lO ), r ecu e illis  en  un

endroit où  le s  débris d ’O ursins son t particu lièrem en t nom breux. —
1. G. 11518.

F ig . 18 à 21a. — Archaeocidaris fraxinensis n o v . s p ..................................................... 28

18. Groupe de 3 p laq u es in teram b ulacra ires, restées en co n n ex io n s ( x 2).
19. P laq u e in teram b ulacra ire , a ssez  fruste , iso lée  (x 2 ).
20. D ent (stade jeune) (x 4 ).
21. 21a. D eux ra d ió les (21 : de grandeur n atu relle; 21a : x3,5).

F2b. — C ouvin 6149a. — I. G. 11544.

P ig . 22 à 2 2b. — Archaeocidaris mariaeburgensis major n o v . p r a e m u t ..................... 37

22. Groupe de p laq u es in teram b ulacra ires et de ra d ió les p ara issa n t avoir
appartenu à un m êm e ind iv idu .

22a, b. P laq ue in teram b ulacra ire  iso lée , extra ite  du groupe précédent (22a : de 
grandeur réelle; 22b : x2).

F2f. — C ouvin 110a. — I. G. 11571.
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Eug. M AILLIEUX. — Les Echinodermes du Frasnien de la Belgique.
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E X P L I C A T I O N  D E  L A  P L A N C H E  I I I .

N . B . —  Tous les e x em p la ir es  f igurés  p ro v ie n n e n t  de  d ive rs  g ise m e n ts  de 
l 'horizon  s t ra t ig ra p h iq u e  FSf.

Papro.

'io. 1 à 21. — Xenocidaris mariaeburgensis major n o v . p r a e m u t ............................  37
1. D eux p laq ues in teram b ulacra ires et 1 rad ió le  (x 2 ) . — Couvin 110a. —

1. G. 11571.
2 et 5. D eu x  p laq ues in teram b ulacra ires iso lée s  (x 2 ) . — C ouvin 110«. —

I. G. 11571, 11581.
3. H uit p laq ues in teram b ulacra ires (x 2 ) . — C ouvin 42c. — I. G. 11562.
4. Q uatre p laq u es in teram b ulacra ires, dont u n e vu e  par la  face  in tern e, et

2 rad ió les. — C ouvin 42c. — I. G. 11562.

6. D em i-pyram ide (x 2 ) , côté in tern e. — C ouvin 42c. — I. G. 11562.
7. D em i-pyram ide (x 2 ) , de face. Le côté la téra l de cet exem p la ire  m ontre

nettem en t le s  corru gation s de l ’im p ressio n  du m u scle  in terp yram id a l, 
que la  p h otograp h ie  n ’a  p as ren dues. — C ouvin  110«. — I. G. 11571.

8. R otule, face in tern e (x 2 ) . — C ouvin 110a. — I. G. 11581.
9. Groupe de ra d ió les accom p agné d ’u n e dent (x 2 ) . — Couvin 42c. —

I. G. 11562.
10, 11. D ents, face  externe (x 2 ) . — C ouvin 42c. — I. G. 11544, 11562.
12. Dent, face in tern e (x 2 ) . — Couvin 110a. =— I. G. 11581.
13 à 17 et 19. R ad ióles. — Couvin 42c. — I. G. 11544, 11562.
18 et 20. R ad ióles. — Couvin 110a. — I. G. 11571, 11581.
21. R ad ióle  (x3 ,5 ). r— C ouvin 110a. — I. G. 11581.



M ém . M us. R oy. H ist. Nat. B elg . —  N° 9 2 , 1940 .
\?erh. Kon. N atuurh . M us. B elg . —  N ' 9 2 , 1940 .

pi. ui

3 (X 2)

1 0  (X  2) 1 2  (X 2)

A. ^8m Sa
21 (X 3,5)

X e n o c id a ris  m a r ia e b u rg e n s is  m a jo r  nov. praemut.

Eug. M AILLIEUX. — Les Echinodermes du Frasnien de la Belgique.

Phototypie Ern. THILL, Bruxelles



67 F. STOCKMANS. Les N europtér idées  des Bass ins houillers  belges.  1.........................................................................................................................  1933
58. — L. A. DECONINCK and J. H. SCHUURMANS-STEKHOVEN Jr. The F ree liv in g  M arine  Nem as o j  the B e lg ian  Coast .  II ............... 1933
59. — A. ROUSSEAU. C ontr ibu tion  à l ’é tude de P in a k o d en d ro n  O hm anni  IVetss ...................................................................................................  1933
60. — H. DE SAEDELEER. Beitrag zur  K en n tn is  der  R h i z o p o d e n ........................................................................................................................................... 1934
61. — F. DEMANET. Les B rachiopodes  du D inan tien  de la Belgique.  1.................................................................................................................................  1934
62. — W. ADAM et E. LELOUP. Recherches sur  les Parasi tes  des M ollusques t e r r e s t r e s ........................................................................................... 1934
63. — O. SICKENBERG. B eiträge  zur  K enn tn is  Ter t iä rer  S i r e n e n ........................................................................................................................................... 1934
64. — K. EHRENBERG. Die P li s lo za en en  Baeren Belgiens.  I. T eil : Die Baeren v o n  H a s t i t r e  ........................................................................... 1935
65. — Eüg. MAILLIEUX. C ontr ibu tion  à l ’é tude  des Echinoides d u  F rasn ien  de la B e lg iq u e .................................................................................... 1935
66. — M. LECOMPTE. L’Aérolithe  du H a i n a u t ................................................................................................................................................................................... 1935
67. — J. S. SM ISER. A R ev is io n  of the E chinoid  Genus Echinocorys  in  the Senon ian  o f  B e l g i u m  ......................................................  1935
68. — J. S. SM ISER. A M onograph  of the B e lg ian  Cretaceous Echinoids  ...................................................................................................................  1935
69. — R. BRECKPOT et M. LÉCOMPTE. L'Aérolilhe d u  H ainaut.  E tude  s p e c t r o g r a p h i q u e ...........................................................    1935
70. — Eug. MAILLIEUX. C ontr ibu tion  à la Connaissance  de que lques  B rach iopodes  et P é lèc y p o d es  D évon íens  ...................................  1935
71. — K. EHRENBERG. Die P lis to za enen  Baeren Belgiens.  T e il II : Die Baeren v o n  T rou  du Su rea u  (M o n ta ig le ) ...................................  1935
72. — J. H. SCHUURMANS-STEKHOVEN Jr. A d d it io na l  Notes to m y  m o n o g ra p h s  on the F ree liv in g  M arine N em as of the B e lg ian

Coast.  I and  II ..................................................................................................................................................................................................................................  1935
73. — Eug. MAILLIEUX. La Faune et l 'Age des q u a r tzo p h y l la d e s  s iegen iens  de  L ong l ier  ..........................................................     1936
7 4 .— J. H. SCHUURMANS-STEKHOVEN Jr. C opepoda  p a ra s i t ica  fro m  the B élgian Coast.  II. (In c lu d ed  so m e  hab itats in  the 

North-Sea.)  ..........................................................................................................................................................................................................................................  1936
75. — M. LECOMPTE. R evis io n  des Tabulés d é vo n ien s  décr its  p a r  G o ld fuss ....................................................................................................................  1936
76. — F. STOCKMANS. V égétaux  éocènes des env irons  de  B ruxelles  ...................................................................................................................................  1936
77. — Eug. MAILLIEUX. La Faune des  Schis te s  de  M alagne  (F rasn ien  su p ér ieu r)   1936
78. — M. GLIBERT. Faune m a la co lo g iq u e  des Sables  de  W em m e l .  I. P é lèc y p o d es  ...................................................................................................  1936
79. — H. JOLY. Les foss iles  du  Jurass ique  de la Belgique.  II. Lias in fé r ieu r  ...........................................................................................................  1936
80. — W. E. SWINTON. The Crocodile  of  M aransarl  (D ol losuchus D ixoni  [O w en j;.........................................  1937
81. — Eug. MAILLIEUX. Les L am e ll ib ran ch es  d u  D évo n ien  in fé r ieu r  de l ’A rdenne  ...................................................................................................  1937
82—  M. HUET. H yd ro b io lo g ie  p isc ico le  du  B ass in  m o y e n  de la  Lesse  ...........................................................................................................................  1938
83—  Eug. MAILLIEUX. Le C ouv in ien  de l ’A rdenne  e t  ses Faunes  ...................................................................................................................................  1938
84 F. DEMANET. La Faune des Couches de  p a ssa g e  du D inan t ien  au N am ur ien  da n s  le sy n c l in o r iu m  de D înan t  ...........................  1938
85. — M. GLIBERT. F aune m a la co lo g iq u e  des Sables  de  W e m m e l .  II. Gastropodes ,  Scapophodes ,  C é p h a l o p o d e s .................................. 1938
8 6 .— Eug. MAILLIEUX. L ’O rdovic ien  de S a r t - B e r n a r d ..................................................................................................................................................................  1939
87. — R. LERUTH. La bio logie  du  d o m a in e  so u te rra in  et la faun e  cavern ico le  de  la B e l g i q u e ...........................................................................  1939
88. — C. R. BOETTGER. Die su b lerrane  M olluskenfauna B e lg iens  ...................................................................................................................................  1939
89—  R. MARLIÊRE. La T ra n sg ress io n  a lb ienn e  et c ên om an ienn e  dans le H ain au t  (E tudes p"déontologiques e t  s t ra t ig ra p h iq u es ) .  1939
90. — M. LECOMPTE. Les Tabulés du  D évon ien  m o y e n  e t  su pér ieur  d u  B ord S u d  du B ass in  de D inan t  ...................................................  1939
91—  G. DELEPINE. Les Goniati tes  d u  D inan tien  de la Belgique  ................................................................................................................................... 1940
92. — Eug. MAILLIEUX. Les Echinoderm.es du Frasnien de la B e l g i q u e ............................................................................................................................  1940
93. — F. STOCKMANS. V égétaux  éod èvo n ien s  de la B elg ique  ... .'.................     1940

M É M O I R E S ,  D E U X I È M E  S É R I E .  —  V E R H A N D E L I N G E N ,  T W E E D E  R E E K S .

1. — W. CONRAD. Etude sy s té m a t iq u e  d u  genre  L epocinclis  p e r t y ..................................................................................................................................  1935
2. — E. LELOUP. H yd ra ir e s  c a lyp to b la s t iq u es  des Indes occ iden ta le s  ........................................................................................................................... 1935
3. — « MELANGES PAUL PELSENEER » ........................................................................................................................................................................................... 1936
4. — F. CARPENTIER. Le T h o ra x  et ses a ppend ices  chez les v ra is  e t  chez les fa u x  G ryl lo ta lp ides  ...........................................................  1936
5. — M. YOUNG. The K a ta n g a  Sku l l  ................................................................................................................................................................................................... 1936
6. — A. d’ORCHYMONT. Les H yd r a en a  de la P én in su le  Ibér ique  (en an n ex e  sy n o n y m ie  de d eux  form es m éd iterran éen n es)  1936
7—  A. d’ORCHYMONT. R evis io n  des  « C oelos tom a  * (s. str.) no n  a m é r i c a i n s ........................................................................................................... 1936
8, — C. DECHASEAUX. L im id és  ju ra ss iq u es  de l'Est du  B ass in  de P a r i s ................................................................................................................... 1936
9 R ésu l ta ts  sc ien ti f iques  des cro isières du  navire-école  belge  » M ercator  ». 1......................................................................................................  1937

10. — H. HEATH. 1 he A n a to m y  of so m e  P ro to b ra nch  M o l l u s k s ....................................................................................................................................... 1937
11— A. JANSSENS. R e v is io n  àes O n i t i d e s ........................................................................................................................................................................................... 1937
12. — E. LELOUP. H y d r o p o ly p e s  et S c y p h o p o ly p e s  recueil l is  p a r  C. D a w y d o f f  sur  les côtes de l 'Indochine  f r a n ç a i s e ................. 1937
13. — H. I. TUCKER-ROWLAND, P h. D. The A tlan tic  and  g u l f  c o a s t  ter t ia ry  P ec t in id a e  of the United S ta tes .  — S ectio n  III :

S y s te m a t ic  de sc r ip t ions  ................................................................................................................................................................................................................... 1938
14. — H. G. SCHENCK and P h . W . REINHART. O ligocène arc id  P e le c y p o d a  of the genus A n a d a r a ...........................................................  1938
15. — R ésu l ta ts  sc ien ti f iques  des croisières du  navire-éco le  belge  « M ercator  » II .......................................................................................................... 1939

M É M O I R E S  H O R S  S É R I E .  —  V E R H A N D E L I N G E N  B U I T E N  R E E K S .

Ré su l t a t s  sc i e n t i f i q ue s  d u  Voyage a u x  In d es  o r i en ta l e s  n é e r l a n d a i s e s  de  LL.  AA.  RR.  le P r i n c e  
e t  la P r i n c es s e  Léopo ld  de  Be lg ique ,  pu b l i é s  p a r  V. V a n  S t r a e l en .

Vol. I. — Vol. II. — Vol. III, fasc . 1 h 19. — Vol. IV. — Vol. V. — Vol. VI, fasc . 1.

A N N A L E S  DU M U S É E .

T om e!. — P.-J. VAN BENEDEN. Descrip t ion  des O ssem ents  foss iles  des env irons  d 'Anvers.... 1........................................................................ 1877
Tome II. — L.-G. DE KONINCK. Faune du Calcaire carbonifère  de la Belgique.  1.......................................................................................... 1878
Tome III. — H. NYST. C onchy l io log ie  des Terra ins  ter tia ires  de la Belgique,  précédée d ’une in troduction  par E. Van den B roeck. 1878
Tome IV. — P.-J. VAN BENEDEN. Descrip t ion  des O ssem ents  fossiles des env irons  d ’Anvers.  I I ...................................................................  1880
TOME V. — L.-G. DE KONINCK. Faune d u  Calcaire carbonifère  de  la Belgique.  II ................................................................................................... 1880
Tome VI. — L.-G. DE KONINCK. Faune du Calcaire carbonifère  de  la  Belgique.  III..................................................................................................  1881
Tome VII. — P.-J. VAN BENEDEN. D escrip t ion  des O ssem ents  foss iles  des env irons  d ’A nvers . .....III...................................................................  1882
Tome VIII. — L.-G. DE KONINCK. F aune du Calcaire carbonifère  de  la Belgique.  IV.........................................................................    1883
Tom eIX. — P.-J. VAN BENEDEN. Descrip t ion  des  O ssem ents  foss iles  des env irons  d 'A nvers .  IV........................................................................ 1885
T o m ex . — L. BECKER. Les Arachn ides  de  la Belgique.  1.....................................................................................................................................................  1882
Tome XI. — L.-G. DE KONINCK. Faune du Calcaire carbonifère  de  la Belgique.  V ................................................................................................... 1885
Tome XII. — L. BECKER. Les Arachn ides  de  la Belgique.  II et III....................................................................................................................................... 1896
Tome XIII. — P.-J. VAN BENEDEN. Descrip t ion  des O ssem ents  fossiles des en v iro n s  d ’A nvers .  V ...................................................................  1886
Tome XIV. — L.-G. DE KONINCK. Faune du Calcaire carbonifère  de  la Belgique.  V I..................................................................................................  1887

B U L L E T I N  DU M U S É E  R O Y A L  D ’H I S T O I R E  N A T U R E L L E .

MEDEDEELINGEN VAN HET KONINKLIJK NATUURHISTORISCH MUSEUM.
T o m e s  I à XIV parus. T o m e  XV (1939) en cours de publication . | V e r sc h e n en  deei.en : I tot XIV. Ter perse : D eel  XV (1939).



4

jjt

s

. /V

t ’ ' • J

M. HAYEZ, IMPRIMEUR, 

112, RUE DE LOUVAIN, 

BRUXELLES


